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B. TEKST1)

International Convention for the control and management of
ships’ ballast water and sediments, 2004

The parties to this Convention,

Recalling Article 196(1) of the 1982 United Nations Convention on
the Law of the Sea (UNCLOS), which provides that ‘‘States shall take
all measures necessary to prevent, reduce and control pollution of the
marine environment resulting from the use of technologies under their
jurisdiction or control, or the intentional or accidental introduction of
species, alien or new, to a particular part of the marine environment,
which may cause significant and harmful changes thereto,’’

Noting the objectives of the 1992 Convention on Biological Diversity
(CBD) and that the transfer and introduction of Harmful Aquatic Organ-
isms and Pathogens via ships’ ballast water threatens the conservation
and sustainable use of biological diversity as well as decision IV/5 of
the 1998 Conference of the Parties (COP 4) to the CBD concerning the
conservation and sustainable use of marine and coastal ecosystems, as
well as decision VI/23 of the 2002 Conference of the Parties (COP 6) to
the CBD on alien species that threaten ecosystems, habitats or species,
including guiding principles on invasive species,

Noting further that the 1992 United Nations Conference on Environ-
ment and Development (UNCED) requested the International Maritime
Organization (the Organization) to consider the adoption of appropriate
rules on ballast water discharge,

Mindful of the precautionary approach set out in Principle 15 of the
Rio Declaration on Environment and Development and referred to in
resolution MEPC.67(37), adopted by the Organization’s Marine Envi-
ronment Protection Committee on 15 September 1995,

Also mindful that the 2002 World Summit on Sustainable Develop-
ment, in paragraph 34b) of its Plan of Implementation, calls for action
at all levels to accelerate the development of measures to address inva-
sive alien species in ballast water,

1) De Arabische, de Chinese, de Russische en de Spaanse tekst zijn niet afge-
drukt.
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Convention internationale de 2004 pour le contrôle et la gestion
des eaux de ballast et sédiments des navires

Les parties à la présente Convention,

Rappelant l’article 196 1) de la Convention des Nations Unies de
1982 sur le droit de la mer, qui dispose notamment que «les États pren-
nent toutes les mesures nécessaires pour prévenir, réduire et maîtriser la
pollution du milieu marin résultant de l’utilisation de techniques dans le
cadre de leur juridiction ou sous leur contrôle, ou l’introduction inten-
tionnelle ou accidentelle en une partie du milieu marin d’espèces étran-
gères ou nouvelles pouvant y provoquer des changements considérables
et nuisibles»,

Notant les objectifs de la Convention de 1992 sur la diversité biolo-
gique et le fait que le transfert et l’introduction d’organismes aquatiques
nuisibles et d’agents pathogènes par les eaux de ballast des navires
menacent la conservation et l’utilisation durable de la diversité biolo-
gique, ainsi que la décision IV/5 concernant la conservation et l’utilisa-
tion durable des écosystèmes marins et côtiers, adoptée en 1998 par la
Conférence des Parties à la Convention sur la diversité biologique (COP
4), de même que la décision VI/23 concernant les espèces exotiques qui
menacent des écosystèmes, des habitats ou des espèces, y compris les
principes directeurs relatifs aux espèces envahissantes, adoptée en 2002
par la Conférence des Parties à la Convention sur la diversité biologique
(COP 6),

Notant aussi que la Conférence de 1992 des Nations Unies sur l’envi-
ronnement et le développement (CNUED) avait prié l’Organisation
maritime internationale («l’Organisation») d’envisager d’adopter des
règles appropriées concernant le rejet des eaux de ballast,

Ayant à l’esprit l’approche de précaution énoncée au Principe 15 de
la Déclaration de Rio sur l’environnement et le développement et men-
tionnée dans la résolution MEPC.67(37), adoptée le 15 septembre 1995
par le Comité de la protection du milieu marin de l’Organisation,

Ayant à l’esprit également que le Sommet mondial de 2002 pour le
développement durable a demandé, au paragraphe 34 b) de son Plan
d’application, des actions à tous les niveaux pour accélérer la mise au
point de mesures visant à trouver une solution au problème des espèces
allogènes envahissantes rejetées dans l’eau de ballast,
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Conscious that the uncontrolled discharge of Ballast Water and Sedi-
ments from ships has led to the transfer of Harmful Aquatic Organisms
and Pathogens, causing injury or damage to the environment, human
health, property and resources,

Recognizing the importance placed on this issue by the Organization
through Assembly resolutions A.774(18) in 1993 and A.868(20) in 1997,
adopted for the purpose of addressing the transfer of Harmful Aquatic
Organisms and Pathogens,

Recognizing further that several States have taken individual action
with a view to prevent, minimize and ultimately eliminate the risks of
introduction of Harmful Aquatic Organisms and Pathogens through ships
entering their ports, and also that this issue, being of worldwide concern,
demands action based on globally applicable regulations together with
guidelines for their effective implementation and uniform interpretation,

Desiring to continue the development of safer and more effective Bal-
last Water Management options that will result in continued prevention,
minimization and ultimate elimination of the transfer of Harmful Aquatic
Organisms and Pathogens,

Resolved to prevent, minimize and ultimately eliminate the risks to
the environment, human health, property and resources arising from the
transfer of Harmful Aquatic Organisms and Pathogens through the con-
trol and management of ships’ Ballast Water and Sediments, as well as
to avoid unwanted side-effects from that control and to encourage devel-
opments in related knowledge and technology,

Considering that these objectives may best be achieved by the con-
clusion of an International Convention for the Control and Management
of Ships’ Ballast Water and Sediments,

Have agreed as follows:

Article 1

Definitions

For the purpose of this Convention, unless expressly provided other-
wise:

1. ‘‘Administration’’ means the Government of the State under whose
authority the ship is operating. With respect to a ship entitled to fly a
flag of any State, the Administration is the Government of that State.
With respect to floating platforms engaged in exploration and exploita-
tion of the sea-bed and subsoil thereof adjacent to the coast over which
the coastal State exercises sovereign rights for the purposes of explora-
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Conscientes que le rejet incontrôlé d’eaux de ballast et de sédiments
par les navires a entraîné le transfert d’organismes aquatiques nuisibles
et d’agents pathogènes qui portent atteinte ou nuisent à l’environnement,
à la santé humaine, aux biens et aux ressources;

Reconnaissant l’importance que l’Organisation a donnée à cette ques-
tion en adoptant les résolutions de l’Assemblée A.774(18) en 1993 et
A.868(20) en 1997 afin de traiter du transfert d’organismes aquatiques
nuisibles et d’agents pathogènes,

Reconnaissant en outre que plusieurs États ont agi individuellement
afin de prévenir, réduire au minimum et, en dernier ressort, éliminer les
risques d’introduction d’organismes aquatiques nuisibles et d’agents
pathogènes par les navires entrant dans leurs ports, et reconnaissant aussi
que cette question, qui présente un intérêt mondial, nécessite la prise de
mesures fondées sur des règles applicables à l’échelle mondiale et des
directives pour l’application efficace et l’interprétation uniforme de ces
règles,

Désireuses de voir se poursuivre la mise au point d’options de gestion
des eaux de ballast plus sûres et plus efficaces qui permettront de pré-
venir, de réduire au minimum et, en dernier ressort, d’éliminer le trans-
fert d’organismes aquatiques nuisibles et d’agents pathogènes,

Résolues à prévenir, réduire au minimum et, en dernier ressort, élimi-
ner les risques pour l’environnement, la santé humaine, les biens et les
ressources dus au transfert d’organismes aquatiques nuisibles et d’agents
pathogènes, grâce au contrôle et à la gestion des eaux de ballast et sédi-
ments des navires, tout en évitant les effets secondaires indésirables
qu’un tel contrôle pourrait avoir, et à encourager l’évolution des connais-
sances et technologies connexes,

Considérant que le meilleur moyen d’atteindre ces objectifs est de
conclure une Convention internationale pour le contrôle et la gestion des
eaux de ballast et sédiments des navires,

Sont convenues de ce qui suit:

Article 1

Définitions

Aux fins de la présente Convention, sauf disposition expresse contraire:

1. «Administration» désigne le gouvernement de l’État sous l’autorité
duquel le navire est exploité. Dans le cas d’un navire autorisé à battre le
pavillon d’un État, l’Administration est le gouvernement de cet État.
Dans le cas des plates-formes flottantes affectées à l’exploration et à
l’exploitation des fonds marins et de leur sous-sol adjacents aux côtes
sur lesquelles l’État côtier exerce des droits souverains aux fins de
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tion and exploitation of its natural resources, including Floating Storage
Units (FSUs) and Floating Production Storage and Offloading Units
(FPSOs), the Administration is the Government of the coastal State con-
cerned.

2. ‘‘Ballast Water’’ means water with its suspended matter taken on
board a ship to control trim, list, draught, stability or stresses of the ship.

3. ‘‘Ballast Water Management’’ means mechanical, physical, chemi-
cal, and biological processes, either singularly or in combination, to
remove, render harmless, or avoid the uptake or discharge of Harmful
Aquatic Organisms and Pathogens within Ballast Water and Sediments.

4. ‘‘Certificate’’ means the International Ballast Water Management
Certificate.

5. ‘‘Committee’’ means the Marine Environment Protection Commit-
tee of the Organization.

6. ‘‘Convention’’ means the International Convention for the Control
and Management of Ships’’ Ballast Water and Sediments.

7. ‘‘Gross tonnage’’ means the gross tonnage calculated in accordance
with the tonnage measurement regulations contained in Annex I to the
International Convention on Tonnage Measurement of Ships, 1969 or
any successor Convention.

8. ‘‘Harmful Aquatic Organisms and Pathogens’’ means aquatic or-
ganisms or pathogens which, if introduced into the sea including estuar-
ies, or into fresh water courses, may create hazards to the environment,
human health, property or resources, impair biological diversity or inter-
fere with other legitimate uses of such areas.

9. ‘‘Organization’’ means the International Maritime Organization.
10. ‘‘Secretary-General’’ means the Secretary-General of the Organi-

zation.
11. ‘‘Sediments’’ means matter settled out of Ballast Water within a

ship.
12. ‘‘Ship’’ means a vessel of any type whatsoever operating in the

aquatic environment and includes submersibles, floating craft, floating
platforms, FSUs and FPSOs.

Article 2

General Obligations

1. Parties undertake to give full and complete effect to the provisions
of this Convention and the Annex thereto in order to prevent, minimize
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l’exploration et de l’exploitation de ses ressources naturelles, y compris
les unités flottantes de stockage (FSU) et les unités flottantes de produc-
tion, de stockage et de déchargement (FPSO), l’Administration est le
gouvernement de l’État côtier intéressé.

2. «Eaux de ballast» désigne les eaux et les matières en suspension
prises à bord d’un navire pour contrôler l’assiette, la gîte, le tirant d’eau,
la stabilité ou les contraintes.

3. «Gestion des eaux de ballast» désigne les processus mécanique,
physique, chimique et biologique utilisés, isolément ou parallèlement,
pour éliminer ou rendre inoffensifs les organismes aquatiques nuisibles
et les agents pathogènes présents dans les eaux de ballast et sédiments,
ou à empêcher qu’ils soient admis dans ces eaux et sédiments ou rejetés
avec ces eaux et sédiments.

4. «Certificat» désigne le Certificat international de gestion des eaux
de ballast.

5. «Comité» désigne le Comité de la protection du milieu marin de
l’Organisation.

6. «Convention» désigne la Convention internationale pour le contrôle
et la gestion des eaux de ballast et sédiments des navires.

7. «Jauge brute» désigne la jauge brute calculée conformément aux
règles sur le jaugeage des navires énoncées à l’Annexe I de la Conven-
tion internationale de 1969 sur le jaugeage des navires, ou dans toute
convention qui lui succéderait.

8. «Organismes aquatiques nuisibles et agents pathogènes» désigne
les organismes aquatiques et les agents pathogènes qui, s’ils sont intro-
duits dans la mer, les estuaires ou les cours d’eau peuvent mettre en dan-
ger l’environnement, la santé humaine, les biens ou les ressources, por-
ter atteinte à la diversité biologique ou gêner toute autre utilisation
légitime de ces milieux.

9. «Organisation» désigne l’Organisation maritime internationale.
10. «Secrétaire général» désigne le Secrétaire général de l’Organisa-

tion.
11. «Sédiments» désigne les matières provenant de l’eau de ballast

qui se sont déposées à l’intérieur d’un navire.
12. «Navire» désigne un bâtiment de quelque type que ce soit ex-

ploité en milieu aquatique et englobe les engins submersibles, les engins
flottants, les plates-formes flottantes, les FSU et les FPSO.

Article 2

Obligations générales

1. Les Parties s’engagent à donner pleinement effet aux dispositions
de la présente Convention et de son Annexe afin de prévenir, de réduire
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and ultimately eliminate the transfer of Harmful Aquatic Organisms and
Pathogens through the control and management of ships’ Ballast Water
and Sediments.

2. The Annex forms an integral part of this Convention. Unless
expressly provided otherwise, a reference to this Convention constitutes
at the same time a reference to the Annex.

3. Nothing in this Convention shall be interpreted as preventing a
Party from taking, individually or jointly with other Parties, more strin-
gent measures with respect to the prevention, reduction or elimination of
the transfer of Harmful Aquatic Organisms and Pathogens through the
control and management of ships’ Ballast Water and Sediments, consist-
ent with international law.

4. Parties shall endeavour to co-operate for the purpose of effective
implementation, compliance and enforcement of this Convention.

5. Parties undertake to encourage the continued development of Bal-
last Water Management and standards to prevent, minimize and ulti-
mately eliminate the transfer of Harmful Aquatic Organisms and Patho-
gens through the control and management of ships’ Ballast Water and
Sediments.

6. Parties taking action pursuant to this Convention shall endeavour
not to impair or damage their environment, human health, property or
resources, or those of other States.

7. Parties should ensure that Ballast Water Management practices
used to comply with this Convention do not cause greater harm than
they prevent to their environment, human health, property or resources,
or those of other States.

8. Parties shall encourage ships entitled to fly their flag, and to which
this Convention applies, to avoid, as far as practicable, the uptake of
Ballast Water with potentially Harmful Aquatic Organisms and Patho-
gens, as well as Sediments that may contain such organisms, including
promoting the adequate implementation of recommendations developed
by the Organization.

9. Parties shall endeavour to co-operate under the auspices of the
Organization to address threats and risks to sensitive, vulnerable or
threatened marine ecosystems and biodiversity in areas beyond the lim-
its of national jurisdiction in relation to Ballast Water Management.
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au minimum et, en dernier ressort, d’éliminer le transfert d’organismes
aquatiques nuisibles et d’agents pathogènes grâce au contrôle et à la ges-
tion des eaux de ballast et sédiments des navires.

2. L’Annexe fait partie intégrante de la présente Convention. Sauf
disposition expresse contraire, toute référence à la présente Convention
constitue en même temps une référence à son Annexe.

3. Aucune disposition de la présente Convention ne doit être interpré-
tée comme empêchant une Partie de prendre, individuellement ou
conjointement avec d’autres Parties, des mesures plus rigoureuses desti-
nées à prévenir, réduire ou éliminer le transfert d’organismes aquatiques
nuisibles et d’agents pathogènes grâce au contrôle et à la gestion des
eaux de ballast et sédiments des navires, en conformité avec le droit
international.

4. Les Parties s’efforcent de coopérer afin de garantir la mise en
oeuvre, l’observation et la mise en application effectives de la présente
Convention.

5. Les Parties s’engagent à favoriser l’amélioration continue de la
gestion des eaux de ballast et des normes visant à prévenir, réduire au
minimum et, en dernier ressort, éliminer le transfert d’organismes aqua-
tiques nuisibles et d’agents pathogènes grâce au contrôle et à la gestion
des eaux de ballast et sédiments des navires.

6. Lorsqu’elles agissent en application de la présente Convention, les
Parties s’efforcent de ne pas porter atteinte ni nuire à leur environne-
ment, à la santé humaine, aux biens ou aux ressources, ou à ceux
d’autres États.

7. Les Parties devraient veiller à ce que les pratiques de gestion des
eaux de ballast utilisées pour satisfaire à la présente Convention n’en-
traînent pas plus de dommages qu’elles n’en préviennent pour leur envi-
ronnement, la santé humaine, les biens ou les ressources, ou ceux
d’autres États.

8. Les Parties encouragent les navires qui sont autorisés à battre leur
pavillon et auxquels s’applique la présente Convention à éviter, dans la
mesure où cela est possible dans la pratique, de prendre des eaux de bal-
last contenant des organismes aquatiques potentiellement nuisibles et des
agents pathogènes, ainsi que des sédiments pouvant contenir de tels
organismes, notamment en favorisant la mise en oeuvre satisfaisante des
recommandations élaborées par l’Organisation.

9. Dans le contexte de la gestion des eaux de ballast, les Parties
s’efforcent de coopérer, sous les auspices de l’Organisation, pour faire
face aux menaces et aux risques qui pèsent sur les écosystèmes marins
sensibles, vulnérables ou en danger et sur la diversité biologique, dans
des zones situées au-delà des limites de la juridiction nationale.
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Article 3

Application

1. Except as expressly provided otherwise in this Convention, this
Convention shall apply to:

a) ships entitled to fly the flag of a Party; and
b) ships not entitled to fly the flag of a Party but which operate under

the authority of a Party.
2. This Convention shall not apply to:

a) ships not designed or constructed to carry Ballast Water;
b) ships of a Party which only operate in waters under the jurisdic-

tion of that Party, unless the Party determines that the discharge of Bal-
last Water from such ships would impair or damage their environment,
human health, property or resources, or those of adjacent or other States;

c) ships of a Party which only operate in waters under the jurisdic-
tion of another Party, subject to the authorization of the latter Party for
such exclusion. No Party shall grant such authorization if doing so
would impair or damage their environment, human health, property or
resources, or those of adjacent or other States. Any Party not granting
such authorization shall notify the Administration of the ship concerned
that this Convention applies to such ship;

d) ships which only operate in waters under the jurisdiction of one
Party and on the high seas, except for ships not granted an authorization
pursuant to sub-paragraph c), unless such Party determines that the dis-
charge of Ballast Water from such ships would impair or damage their
environment, human health, property or resources, or those of adjacent
or other States;

e) any warship, naval auxiliary or other ship owned or operated by a
State and used, for the time being, only on government non-commercial
service. However, each Party shall ensure, by the adoption of appropri-
ate measures not impairing operations or operational capabilities of such
ships owned or operated by it, that such ships act in a manner consist-
ent, so far as is reasonable and practicable, with this Convention; and

f) permanent Ballast Water in sealed tanks on ships, that is not sub-
ject to discharge.

3. With respect to ships of non-Parties to this Convention, Parties
shall apply the requirements of this Convention as may be necessary to
ensure that no more favourable treatment is given to such ships.
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Article 3

Champ d’application

1. Sauf disposition expresse contraire de la présente Convention,
celle-ci s’applique:

a) aux navires qui sont autorisés à battre le pavillon d’une Partie; et
b) aux navires qui ne sont pas autorisés à battre le pavillon d’une Par-

tie mais qui sont exploités sous l’autorité d’une Partie.
2. La présente Convention ne s’applique pas:
a) aux navires qui ne sont pas conçus ou construits pour transporter

des eaux de ballast;
b) aux navires d’une Partie qui sont exploités uniquement dans les

eaux relevant de la juridiction de cette Partie, à moins que celle-ci ne
décide que le rejet d’eaux de ballast par de tels navires porterait atteinte
ou nuirait à son environnement, à la santé humaine, aux biens ou aux
ressources, ou à ceux d’États adjacents ou d’autres États;

c) aux navires d’une Partie qui sont exploités uniquement dans les
eaux relevant de la juridiction d’une autre Partie, à condition que cette
exclusion soit autorisée par la seconde Partie. Une Partie ne doit en
aucun cas accorder une telle autorisation si cela risque de porter atteinte
ou nuire à son environnement, à la santé humaine, aux biens ou aux res-
sources, ou à ceux d’États adjacents ou d’autres États. Toute Partie qui
refuse d’accorder une telle autorisation doit notifier à l’Administration
du navire intéressé que la présente Convention s’applique au navire en
question;

d) aux navires qui sont exploités uniquement dans les eaux relevant
de la juridiction d’une Partie et en haute mer, à l’exception de ceux aux-
quels une autorisation visée à l’alinéa c) ci-dessus n’a pas été accordée,
à moins que cette Partie ne décide que le rejet d’eaux de ballast par de
tels navires porterait atteinte ou nuirait à son environnement, à la santé
humaine, aux biens ou aux ressources, ou à ceux d’États adjacents ou
d’autres États;

e) aux navires de guerre, aux navires de guerre auxiliaires ou autres
navires appartenant à un État ou exploités par lui et utilisés exclusive-
ment, à l’époque considérée, pour un service public non commercial.
Cependant, chaque Partie s’assure en prenant des mesures appropriées
qui ne compromettent pas les opérations ou la capacité opérationnelle
des navires de ce type lui appartenant ou exploités par elle, que ceux-ci
agissent d’une manière compatible avec la présente Convention, pour
autant que cela soit raisonnable et possible dans la pratique; et

f) aux eaux de ballast permanentes dans des citernes scellées à bord
des navires, qui ne font pas l’objet d’un rejet.

3. Dans le cas des navires d’États non Parties à la présente Conven-
tion, les Parties appliquent les prescriptions de la présente Convention
dans la mesure nécessaire pour que ces navires ne bénéficient pas d’un
traitement plus favorable.
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Article 4

Control of the Transfer of Harmful Aquatic Organisms and Pathogens
Through Ships’ Ballast Water and Sediments

1. Each Party shall require that ships to which this Convention ap-
plies and which are entitled to fly its flag or operating under its author-
ity comply with the requirements set forth in this Convention, including
the applicable standards and requirements in the Annex, and shall take
effective measures to ensure that those ships comply with those require-
ments.

2. Each Party shall, with due regard to its particular conditions and
capabilities, develop national policies, strategies or programmes for Bal-
last Water Management in its ports and waters under its jurisdiction that
accord with, and promote the attainment of the objectives of this Con-
vention.

Article 5

Sediment Reception Facilities

1. Each Party undertakes to ensure that, in ports and terminals desig-
nated by that Party where cleaning or repair of ballast tanks occurs,
adequate facilities are provided for the reception of Sediments, taking
into account the Guidelines developed by the Organization. Such recep-
tion facilities shall operate without causing undue delay to ships and
shall provide for the safe disposal of such Sediments that does not
impair or damage their environment, human health, property or re-
sources or those of other States.

2. Each Party shall notify the Organization for transmission to the
other Parties concerned of all cases where the facilities provided under
paragraph 1 are alleged to be inadequate.

Article 6

Scientific and Technical Research and Monitoring

1. Parties shall endeavour, individually or jointly, to:
a) promote and facilitate scientific and technical research on Ballast

Water Management; and
b) monitor the effects of Ballast Water Management in waters under

their jurisdiction.
Such research and monitoring should include observation, measure-

ment, sampling, evaluation and analysis of the effectiveness and adverse
impacts of any technology or methodology as well as any adverse
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Article 4

Mesures de contrôle du transfert d’organismes aquatiques nuisibles et
d’agents pathogènes par les eaux de ballast et sédiments des navires

1. Chaque Partie exige que les navires auxquels la présente Conven-
tion s’applique, et qui sont autorisés à battre son pavillon ou sont exploi-
tés sous son autorité, respectent les prescriptions de la présente Conven-
tion, y compris les normes et prescriptions applicables de l’Annexe, et
prend des mesures effectives pour veiller à ce que ces navires satisfas-
sent à ces prescriptions.

2. Compte dûment tenu de ses conditions particulières et de ses
moyens, chaque Partie élabore des politiques, stratégies ou programmes
nationaux pour la gestion des eaux de ballast dans ses ports et les eaux
relevant de sa juridiction, qui concordent avec les objectifs de la pré-
sente Convention et en favorisent la réalisation.

Article 5

Installations de réception des sédiments

1. Chaque Partie s’engage à assurer la mise en place d’installations
de réception adéquates des sédiments dans les ports et dans les termi-
naux qu’elle a désignés et où ont lieu le nettoyage ou les réparations des
citernes à ballast, compte tenu des directives élaborées par l’Organisa-
tion. Elle veille à ce que ces installations de réception soient exploitées
sans imposer de retard indu aux navires et permettent d’évacuer en toute
sécurité les sédiments sans porter atteinte ni nuire à son environnement,
à la santé humaine, aux biens ou aux ressources, ou à ceux d’autres
États.

2. Chaque Partie notifie à l’Organisation, pour communication aux
autres Parties intéressées, tous les cas où il est allégué que les installa-
tions visées au paragraphe 1 sont inadéquates.

Article 6

Recherche scientifique et technique et surveillance

1. Les Parties s’efforcent, individuellement ou collectivement, de:
a) promouvoir et faciliter la recherche scientifique et technique en

matière de gestion des eaux de ballast; et
b) surveiller les effets de la gestion des eaux de ballast dans les eaux

relevant de leur juridiction.
Ces activités de recherche et de surveillance devraient consister à

observer, mesurer échantillonner, évaluer et analyser l’efficacité et les
impacts défavorables de toute technologie ou méthode ainsi que les
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impacts caused by such organisms and pathogens that have been identi-
fied to have been transferred through ships’ Ballast Water.

2. Each Party shall, to further the objectives of this Convention, pro-
mote the availability of relevant information to other Parties who request
it on:

a) scientific and technology programmes and technical measures
undertaken with respect to Ballast Water Management; and

b) the effectiveness of Ballast Water Management deduced from any
monitoring and assessment programmes.

Article 7

Survey and certification

1. Each Party shall ensure that ships flying its flag or operating under
its authority and subject to survey and certification are so surveyed and
certified in accordance with the regulations in the Annex.

2. A Party implementing measures pursuant to Article 2.3 and Sec-
tion C of the Annex shall not require additional survey and certification
of a ship of another Party, nor shall the Administration of the ship be
obligated to survey and certify additional measures imposed by another
Party. Verification of such additional measures shall be the responsibil-
ity of the Party implementing such measures and shall not cause undue
delay to the ship.

Article 8

Violations

1. Any violation of the requirements of this Convention shall be pro-
hibited and sanctions shall be established under the law of the Admin-
istration of the ship concerned, wherever the violation occurs. If the
Administration is informed of such a violation, it shall investigate the
matter and may request the reporting Party to furnish additional evi-
dence of the alleged violation. If the Administration is satisfied that suf-
ficient evidence is available to enable proceedings to be brought in
respect of the alleged violation, it shall cause such proceedings to be
taken as soon as possible, in accordance with its law. The Administra-
tion shall promptly inform the Party that reported the alleged violation,
as well as the Organization, of any action taken. If the Administration
has not taken any action within 1 year after receiving the information, it
shall so inform the Party which reported the alleged violation.
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impacts défavorables causés par les organismes et agents pathogènes qui
ont été identifiés comme ayant été transférés par les eaux de ballast des
navires.

2. Pour promouvoir les objectifs de la présente Convention, chaque
Partie facilite l’accès des autres Parties qui en font la demande aux ren-
seignements pertinents sur:

a) les mesures techniques et les programmes scientifïques et techno-
logiques entrepris dans le domaine de la gestion des eaux de ballast; et

b) l’efficacité de la gestion des eaux de ballast, telle qu’observée lors
des programmes de surveillance et d’évaluation.

Article 7

Visites et délivrance des certificats

1. Chaque Partie veille à ce que les navires autorisés à battre son
pavillon ou exploités sous son autorité, qui sont soumis aux dispositions
en matière de visites et de délivrance des certificats fassent l’objet de
visites et que des certificats leur soient délivrés conformément aux règles
de l’Annexe.

2. Une Partie qui introduit des mesures en application de l’article 2.3
ou de la section C de l’Annexe ne doit pas exiger une visite et un cer-
tificat supplémentaires dans le cas d’un navire d’une autre Partie, et
l’Administration dont relève ce navire n’est pas tenu de le soumettre à
une visite et de certifier qu’il satisfait aux mesures supplémentaires
imposées par une autre Partie. La Partie qui applique de telles mesures
supplémentaires est responsable du contrôle de leur application qui ne
doit pas causer de retard indu au navire.

Article 8

Infractions

1. Toute infraction aux prescriptions de la présente Convention est
interdite et sanctionnée par la législation de l’Administration dont relève
le navire en cause, où qu’elle soit commise. Si l’Administration est
informée d’une telle infraction, elle effectue une enquête et peut deman-
der à la Partie qui l’a informée de lui fournir des preuves supplémen-
taires de l’infraction alléguée. Si l’Administration est convaincue qu’il
existe des preuves suffisantes pour permettre d’engager des poursuites au
titre de l’infraction alléguée, elle fait en sorte que ces poursuites soient
engagées le plus tôt possible conformément à sa législation. L’Adminis-
tration informe rapidement la Partie qui a signalé l’infraction alléguée,
ainsi que l’Organisation, des mesures prises. Si l’Administration n’a pris
aucune mesure dans un délai de un an à compter de la réception des ren-
seignements, elle en informe la Partie qui a signalé l’infraction alléguée.
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2. Any violation of the requirements of this Convention within the
jurisdiction of any Party shall be prohibited and sanctions shall be estab-
lished under the law of that Party. Whenever such a violation occurs, that
Party shall either:

a) cause proceedings to be taken in accordance with its law; or

b) furnish to the Administration of the ship such information and evi-
dence as may be in its possession that a violation has occurred.

3. The sanctions provided for by the laws of a Party pursuant to this
Article shall be adequate in severity to discourage violations of this Con-
vention wherever they occur.

Article 9

Inspection of Ships

1. A ship to which this Convention applies may, in any port or off-
shore terminal of another Party, be subject to inspection by officers duly
authorized by that Party for the purpose of determining whether the ship
is in compliance with this Convention. Except as provided in paragraph
2 of this Article, any such inspection is limited to:

a) verifying that there is on board a valid Certificate, which, if valid,
shall be accepted; and

b) inspection of the Ballast Water record book, and/or
c) a sampling of the ship’s Ballast Water, carried out in accordance

with the guidelines to be developed by the Organization. However, the
time required to analyse the samples shall not be used as a basis for
unduly delaying the operation, movement or departure of the ship.

2. Where a ship does not carry a valid Certificate or there are clear
grounds for believing that:

a) the condition of the ship or its equipment does not correspond sub-
stantially with the particulars of the Certificate; or

b) the master or the crew are not familiar with essential shipboard
procedures relating to Ballast Water Management, or have not imple-
mented such procedures;

a detailed inspection may be carried out.

3. In the circumstances given in paragraph 2 of this Article, the Party
carrying out the inspection shall take such steps as will ensure that the
ship shall not discharge Ballast Water until it can do so without present-
ing a threat of harm to the environment, human health, property or
resources.
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2. Toute infraction aux prescriptions de la présente Convention com-
mise dans la juridiction d’une Partie est interdite et sanctionnée par la
législation de cette Partie. Chaque fois qu’une telle infraction se produit,
la Partie doit:

a) faire en sorte que des poursuites soient engagées conformément à
sa législation; ou

b) fournir à l’Administration dont relève le navire en cause les infor-
mations et les preuves qu’elle pourrait détenir attestant qu’il y a eu
infraction.

3. Les sanctions prévues par la législation d’une Partie en application
du présent article doivent être, par leur rigueur, de nature à décourager
les infractions à la présente Convention où qu’elles soient commises.

Article 9

Inspection des navires

1. Un navire auquel s’applique la présente Convention peut, dans tout
port ou terminal au large d’une autre Partie, être inspecté par des agents
dûment autorisés par cette Partie, aux fins de déterminer s’il satisfait à
la présente Convention. Sous réserve des dispositions du paragraphe 2
du présent article, une inspection de ce type se limite à:

a) vérifier que le navire a à bord un certificat valable qui, dans ce cas,
doit être accepté; et

b) inspecter le registre des eaux de ballast; et/ou
c) prélever des échantillons de l’eau de ballast du navire conformé-

ment aux directives élaborées par l’Organisation. Toutefois, le délai
requis pour analyser ces échantillons ne doit pas être invoqué pour retar-
der indûment l’exploitation, le mouvement ou le départ du navire.

2. Si le navire n’est pas muni d’un certificat valable ou s’il existe de
bonnes raisons de penser que

a) l’état du navire ou de son équipement ne correspond pas en sub-
stance aux indications du certificat; ou que

b) le capitaine ou l’équipage n’est pas familiarisé avec les procé-
dures de bord essentielles concernant la gestion des eaux de ballast ou
ne les a pas appliquées,

une inspection approfondie peut être effectuée.

3. Dans les cas prévus au paragraphe 2 du présent article, la Partie
qui effectue l’inspection prend les mesures nécessaires pour empêcher le
navire de rejeter de l’eau de ballast jusqu’à ce qu’il puisse le faire sans
présenter de menace pour l’environnement, la santé humaine, les biens
ou les ressources.
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Article 10

Detection of Violations and Control of Ships

1. Parties shall co-operate in the detection of violations and the
enforcement of the provisions of this Convention.

2. If a ship is detected to have violated this Convention, the Party
whose flag the ship is entitled to fly, and/or the Party in whose port or
offshore terminal the ship is operating, may, in addition to any sanctions
described in Article 8 or any action described in Article 9, take steps to
warn, detain, or exclude the ship. The Party in whose port or offshore
terminal the ship is operating, however, may grant such a ship permis-
sion to leave the port or offshore terminal for the purpose of discharging
Ballast Water or proceeding to the nearest appropriate repair yard or
reception facility available, provided doing so does not present a threat
of harm to the environment, human health, property or resources.

3. If the sampling described in Article 9.1c) leads to a result, or sup-
ports information received from another port or offshore terminal, indi-
cating that the ship poses a threat to the environment, human health,
property or resources, the Party in whose waters the ship is operating
shall prohibit such ship from discharging Ballast Water until the threat
is removed.

4. A Party may also inspect a ship when it enters the ports or offshore
terminals under its jurisdiction, if a request for an investigation is
received from any Party, together with sufficient evidence that a ship is
operating or has operated in violation of a provision in this Convention.
The report of such investigation shall be sent to the Party requesting it
and to the competent authority of the Administration of the ship con-
cerned so that appropriate action may be taken.

Article 11

Notification of Control Actions

1. If an inspection conducted pursuant to Article 9 or 10 indicates a
violation of this Convention, the ship shall be notified. A report shall be
forwarded to the Administration, including any evidence of the violation.

2. In the event that any action is taken pursuant to Article 9.3, 10.2
or 10.3, the officer carrying out such action shall forthwith inform, in
writing, the Administration of the ship concerned, or if this is not pos-
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Article 10

Recherche des infractions et contrôle des navires

1. Les Parties coopèrent à la recherche des infractions et à la mise en
application des dispositions de la présente Convention.

2. S’il est constaté qu’un navire a enfreint la présente Convention, la
Partie dont le navire est autorisé à battre le pavillon et/ou la Partie dont
un port ou terminal au large est utilisé par le navire peuvent, en plus des
sanctions visées à l’article 8 ou des mesures visées à l’article 9, prendre
des dispositions pour mettre en garde le navire, le retenir ou ne pas
l’admettre dans leurs ports. La Partie dont un port ou terminal au large
est utilisé par le navire peut toutefois donner à un tel navire l’autorisa-
tion de quitter ce port ou terminal au large pour rejeter l’eau de ballast
ou pour se rendre à l’installation de réception ou au chantier de répara-
tion approprié le plus proche disponible à condition que cela ne présente
pas de menace pour l’environnement, la santé humaine, les biens ou les
ressources.

3. Si les résultats de l’échantillonnage visé à l’article 9.1 c) indiquent
que le navire présente une menace pour l’environnement, la santé hu-
maine, les biens ou les ressources ou confirment les renseignements
reçus d’un autre port ou terminal au large, la Partie dans les eaux de
laquelle le navire est exploité interdit à ce navire de rejeter l’eau de bal-
last tant que la menace n’a pas été éliminée.

4. Une Partie peut aussi inspecter un navire qui entre dans un port ou
un terminal au large relevant de sa juridiction si une autre Partie lui
demande de procéder à une enquête en fournissant des preuves suffisan-
tes attestant que le navire est exploité ou a été exploité en violation
d’une disposition de la présente Convention. Le rapport de cette enquête
est adressé à la Partie qui l’a demandée, ainsi qu’à l’autorité compétente
de l’Administration dont relève le navire en cause, afin que des mesures
appropriées puissent être prises.

Article 11

Notification des mesures de contrôle

1. S’il ressort d’une inspection effectuée en application de l’article 9
ou 10 qu’une infraction à la présente Convention a été commise, le
navire doit en être informé. Un rapport doit être adressé à l’Administra-
tion, y compris toute preuve de l’infraction.

2. Si des mesures sont prises en application de l’article 9.3, 10.2 ou
10.3, le fonctionnaire qui prend les mesures informe immédiatement, par
écrit, l’Administration dont relève le navire en cause ou, si cela n’est pas
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sible, the consul or diplomatic representative of the ship concerned, of
all the circumstances in which the action was deemed necessary. In addi-
tion, the recognized organization responsible for the issue of certificates
shall be notified.

3. The port State authority concerned shall, in addition to parties
mentioned in paragraph 2, notify the next port of call of all relevant
information about the violation, if it is unable to take action as specified
in Article 9.3, 10.2 or 10.3 or if the ship has been allowed to proceed to
the next port of call.

Article 12

Undue Delay to Ships

1. All possible efforts shall be made to avoid a ship being unduly
detained or delayed under Article 7.2, 8, 9 or 10.

2. When a ship is unduly detained or delayed under Article 7.2, 8, 9
or 10, it shall be entitled to compensation for any loss or damage suf-
fered.

Article 13

Technical Assistance, Co-operation and Regional Co-operation

1. Parties undertake, directly or through the Organization and other
international bodies, as appropriate, in respect of the control and man-
agement of ships’ Ballast Water and Sediments, to provide support for
those Parties which request technical assistance:

a) to train personnel;
b) to ensure the availability of relevant technology, equipment and

facilities;
c) to initiate joint research and development programmes; and

d) to undertake other action aimed at the effective implementation of
this Convention and of guidance developed by the Organization related
thereto.

2. Parties undertake to co-operate actively, subject to their national
laws, regulations and policies, in the transfer of technology in respect of
the control and management of ships’ Ballast Water and Sediments.

3. In order to further the objectives of this Convention, Parties with
common interests to protect the environment, human health, property
and resources in a given geographical area, in particular, those Parties
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possible, le consul ou le représentant diplomatique dont dépend le navire
en cause, de toutes les circonstances qui ont fait que ces mesures ont été
jugées nécessaires. L’organisme reconnu qui est responsable de la déli-
vrance des certificats doit également en être informé.

3. L’autorité concernée de l’État du port informe, outre les Parties
mentionnées au paragraphe 2, le port d’escale suivant de tous les élé-
ments pertinents concernant l’infraction, si elle ne peut pas prendre les
mesures spécifiées à l’article 9.3, 10.2 ou 10.3 ou si le navire a été auto-
risé à se rendre au port d’escale suivant.

Article 12

Retard causé indûment aux navires

1. Il convient d’éviter, dans toute la mesure du possible, qu’un navire
soit indûment retenu ou retardé par suite de l’application de l’article 7.2,
8,9 ou 10.

2. Un navire qui a été indûment retenu ou retardé par suite de l’appli-
cation de l’article 7.2, 8, 9 ou 10 a droit à réparation pour tout préjudice
ou dommage subi.

Article 13

Assistance et coopération techniques et coopération régionale

1. Les Parties s’engagent, directement ou par l’intermédiaire de l’Or-
ganisation et d’autres organismes internationaux, le cas échéant, à four-
nir, au titre du contrôle et de la gestion des eaux de ballast et sédiments
des navires, un appui aux Parties qui demandent une assistance techni-
que pour:

a) former du personnel;
b) assurer la disponibilité de technologies, de matériel et d’installa-

tions appropriés;
c) mettre en train des programmes communs de recherche-

développement; et
d) prendre d’autres mesures pour la mise en oeuvre effective de la

présente Convention et des directives y relatives élaborées par l’Organi-
sation.

2. Les Parties s’engagent à coopérer activement, sous réserve de leurs
législation, réglementation et politique nationales, au transfert de tech-
nologie en matière de contrôle et de gestion des eaux de ballast et sédi-
ments des navires.

3. Afin de promouvoir les objectifs de la présente Convention, les
Parties ayant un intérêt commun à protéger l’environnement, la santé
humaine, les biens et les ressources d’une région géographique donnée
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bordering enclosed and semi-enclosed seas, shall endeavour, taking into
account characteristic regional features, to enhance regional co-operation,
including through the conclusion of regional agreements consistent with
this Convention. Parties shall seek to co-operate with the Parties to
regional agreements to develop harmonized procedures.

Article 14

Communication of information

1. Each Party shall report to the Organization and, where appropriate,
make available to other Parties the following information:

a) any requirements and procedures relating to Ballast Water Man-
agement, including its laws, regulations, and guidelines for implementa-
tion of this Convention;

b) the availability and location of any reception facilities for the
environmentally safe disposal of Ballast Water and Sediments; and

c) any requirements for information from a ship which is unable to
comply with the provisions of this Convention for reasons specified in
regulations A-3 and B-4 of the Annex.

2. The Organization shall notify Parties of the receipt of any commu-
nications under the present Article and circulate to all Parties any infor-
mation communicated to it under subparagraphs 1b) and c) of this Arti-
cle.

Article 15

Dispute Settlement

Parties shall settle any dispute between them concerning the interpre-
tation or application of this Convention by negotiation, enquiry, media-
tion, conciliation, arbitration, judicial settlement, resort to regional agen-
cies or arrangements or other peaceful means of their own choice.

Article 16

Relationship to International Law and Other Agreements

Nothing in this Convention shall prejudice the rights and obligations
of any State under customary international law as reflected in the United
Nations Convention on the Law of the Sea.
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et, en particulier, les Parties riveraines de mers fermées ou semi-fermées,
s’efforcent, compte tenu des caractéristiques régionales, de renforcer la
coopération régionale, notamment en concluant des accords régionaux
compatibles avec la présente Convention. Les Parties s’efforcent de coo-
pérer avec les Parties à des accords régionaux en vue d’élaborer des pro-
cédures harmonisées.

Article 14

Communication de renseignements

1. Chaque Partie fournit à l’Organisation et, selon qu’il convient,
communique à d’autres Parties les renseignements suivants:

a) toutes prescriptions et procédures relatives à la gestion des eaux
de ballast notamment ses lois, règlements et directives pour l’application
de la présente Convention;

b) la disponibilité et remplacement des installations de réception
pour l’évacuation des eaux de ballast et des sédiments sans danger pour
l’environnement; et

c) toutes prescriptions concernant les renseignements requis des na-
vires qui ne peuvent pas satisfaire aux dispositions de la présente
Convention pour les raisons spécifiées aux régles A-3 et B-4 de l’An-
nexe.

2. L’Organisation informe les Parties de toute communication reçue
en vertu du présent article et diffuse à toutes les Parties les renseigne-
ments qui lui ont été communiqués en vertu des alinéas 1 b) et c) du
présent article.

Article 15

Règlement des différends

Les Parties règlent tout différend survenant entre elles quant à l’inter-
prétation ou l’application de la présente Convention par voie de négo-
ciation, d’enquête, de médiation, de conciliation, d’arbitrage, de règle-
ment judiciaire, de recours à des organismes ou accords régionaux, ou
par d’autres moyens pacifiques de leur choix.

Article 16

Rapport avec le droit international et d’autres accords

Aucune disposition de la présente Convention ne porte atteinte aux
droits et obligations qu’a tout État en vertu du droit international coutu-
mier, tel que défini dans la Convention des Nations Unies sur le droit de
la mer.
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Article 17

Signature, Ratification, Acceptance, Approval and Accession

1. This Convention shall be open for signature by any State at the
Headquarters of the Organization from 1 June 2004 to 31 May 2005 and
shall thereafter remain open for accession by any State.

2. States may become Parties to the Convention by:
a) signature not subject to ratification, acceptance, or approval; or

b) signature subject to ratification, acceptance, or approval, followed
by ratification, acceptance or approval; or

c) accession.

3. Ratification, acceptance, approval or accession shall be effected by
the deposit of an instrument to that effect with the Secretary-General.

4. If a State comprises two or more territorial units in which different
systems of law are applicable in relation to matters dealt with in this
Convention, it may at the time of signature, ratification, acceptance,
approval, or accession declare that this Convention shall extend to all its
territorial units or only to one or more of them and may modify this dec-
laration by submitting another declaration at any time.

5. Any such declaration shall be notified to the Depositary in writing
and shall state expressly the territorial unit or units to which this Con-
vention applies.

Article 18

Entry into Force

1. This Convention shall enter into force twelve months after the date
on which not less than thirty States, the combined merchant fleets of
which constitute not less than thirty-five percent of the gross tonnage of
the world’s merchant shipping, have either signed it without reservation
as to ratification, acceptance or approval, or have deposited the requisite
instrument of ratification, acceptance, approval or accession in accord-
ance with Article 17.

2. For States which have deposited an instrument of ratification,
acceptance, approval or accession in respect of this Convention after the
requirements for entry into force thereof have been met, but prior to the
date of entry in force, the ratification, acceptance, approval or accession
shall take effect on the date of entry into force of this Convention or
three months after the date of deposit of instrument, whichever is the
later date.
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Article 17

Signature, ratification, acceptation, approbation et adhésion

1. La présente Convention est ouverte à la signature de tout État, au
Siège de l’Organisation, du 1er juin 2004 au 31 mai 2005 et reste ensuite
ouverte à l’adhésion.

2. Les États peuvent devenir Parties à la Convention par:
a) signature sans réserve quant à la ratification, l’acceptation ou

l’approbation; ou
b) signature sous réserve de ratification, d’acceptation ou d’approba-

tion, suivie de ratification, d’acceptation ou d’approbation; ou
c) adhésion.

3. La ratification, l’acceptation, l’approbation ou l’adhésion s’effec-
tue par le dépôt d’un instrument à cet effet auprès du Secrétaire général.

4. Si un État comporte deux ou plusieurs unités territoriales dans les-
quelles des régimes juridiques différents sont applicables pour ce qui est
des questions traitées dans la présente Convention, il peut, au moment
de la signature, de la ratification, de l’acceptation, de l’approbation ou
de l’adhésion, déclarer que la présente Convention s’applique à l’ensem-
ble de ses unités territoriales ou seulement à une ou plusieurs d’entre
elles et il peut modifier cette déclaration en présentant une autre décla-
ration à tout moment.

5. Toute déclaration de ce type est notifiée par écrit au dépositaire et
mentionne expressément l’unité ou les unités territoriales auxquelles
s’applique la présente Convention.

Article 18

Entrée en vigueur

1. La présente Convention entre en vigueur douze mois après la date
à laquelle au moins trente États, dont les flottes marchandes représentent
au total au moins trente-cinq pour cent du tonnage brut de la flotte mon-
diale des navires de commerce, ont soit signé la Convention sans réserve
quant à la ratification, l’acceptation ou l’approbation, soit déposé
l’instrument requis de ratification, d’acceptation, d’approbation ou d’ad-
hésion, conformément à l’article 17.

2. Pour les États qui ont déposé un instrument de ratification, d’ac-
ceptation ou d’approbation de la présente Convention ou d’adhésion à
celle-ci après que les conditions régissant son entrée en vigueur ont été
remplies mais avant son entrée en vigueur, la ratification, l’acceptation,
l’approbation ou l’adhésion prend effet à la date de l’entrée en vigueur
de la présente Convention ou trois mois après la date du dépôt de
l’instrument si cette dernière date est postérieure.
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3. Any instrument of ratification, acceptance, approval or accession
deposited after the date on which this Convention enters into force shall
take effect three months after the date of deposit.

4. After the date on which an amendment to this Convention is
deemed to have been accepted under Article 19, any instrument of rati-
fication, acceptance, approval or accession deposited shall apply to this
Convention as amended.

Article 19

Amendments

1. This Convention may be amended by either of the procedures
specified in the following paragraphs.

2. Amendments after consideration within the Organization:
a) Any Party may propose an amendment to this Convention. A pro-

posed amendment shall be submitted to the Secretary-General, who shall
then circulate it to the Parties and Members of the Organization at least
six months prior to its consideration.

b) An amendment proposed and circulated as above shall be referred
to the Committee for consideration. Parties, whether or not Members of
the Organization, shall be entitled to participate in the proceedings of the
Committee for consideration and adoption of the amendment.

c) Amendments shall be adopted by a two-thirds majority of the Par-
ties present and voting in the Committee, on condition that at least one-
third of the Parties shall be present at the time of voting.

d) Amendments adopted in accordance with subparagraph c) shall be
communicated by the Secretary-General to the Parties for acceptance.

e) An amendment shall be deemed to have been accepted in the fol-
lowing circumstances:

(i) An amendment to an article of this Convention shall be deemed
to have been accepted on the date on which two-thirds of the Par-
ties have notified the Secretary-General of their acceptance of it.

(ii) An amendment to the Annex shall be deemed to have been
accepted at the end of twelve months after the date of adoption or
such other date as determined by the Committee. However, if by
that date more than one-third of the Parties notify the Secretary-
General that they object to the amendment, it shall be deemed not
to have been accepted.

f) An amendment shall enter into force under the following condi-
tions:

(i) An amendment to an article of this Convention shall enter into
force for those Parties that have declared that they have accepted
it six months after the date on which it is deemed to have been
accepted in accordance with subparagraph e)(i).

(ii) An amendment to the Annex shall enter into force with respect to
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3. Tout instrument de ratification, d’acceptation, d’approbation ou
d’adhésion déposé après la date d’entrée en vigueur de la présente
Convention prend effet trois mois après la date du dépôt de l’instrument.

4. Tout instrument de ratification, d’acceptation, d’approbation ou
d’adhésion déposé après la date à laquelle un amendement à la présente
Convention est réputé avoir été accepté en vertu de l’article 19 s’appli-
que à la présente Convention telle que modifiée.

Article 19

Amendements

1. La présente Convention peut être modifiée selon l’une des procé-
dures définies dans les paragraphes ci-après.

2. Amendements après examen au sein de l’Organisation:
a) Toute Partie peut proposer un amendement à la présente Conven-

tion. L’amendement proposé est soumis au Secrétaire général qui le dif-
fuse aux Parties et aux Membres de l’Organisation six mois au moins
avant son examen.

b) Un amendement proposé et diffusé de la manière prévue ci-dessus
est renvoyé au Comité pour examen. Les Parties, qu’elles soient ou non
Membres de l’Organisation, sont autorisées à participer aux délibéra-
tions du Comité aux fins de l’examen et de l’adoption de l’amendement.

c) Les amendements sont adoptés à la majorité des deux tiers des
Parties présentes et votantes au sein du Comité, à condition qu’un tiers
au moins des Parties soient présentes au moment du vote.

d) Les amendements adoptés conformément à l’alinéa c) sont com-
muniqués par le Secrétaire général aux Parties pour acceptation.

e) Un amendement est réputé avoir été accepté dans les cas suivants:

i) Un amendement à un article de la présente Convention est réputé
avoir été accepté à la date à laquelle deux tiers des Parties ont
notifié leur acceptation au Secrétaire général.

ii) Un amendement à une Annexe est réputé avoir été accepté à
l’expiration d’une période de douze mois après la date de son
adoption ou toute autre date fixée par le Comité. Toutefois, si à
cette date plus d’un tiers des Parties ont notifié au Secrétaire géné-
ral qu’elles élèvent une objection contre cet amendement, celui-ci
est réputé ne pas avoir été accepté.

f) Un amendement entre en vigueur dans les conditions suivantes:

i) Un amendement à un article de la présente Convention entre en
vigueur à l’égard des Parties qui ont déclaré l’avoir accepté six
mois après la date à laquelle il est réputé avoir été accepté confor-
mément à l’alinéa e) i).

ii) Un amendement à l’Annexe entre en vigueur à l’égard de toutes
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all Parties six months after the date on which it is deemed to have
been accepted, except for any Party that has:
(1) notified its objection to the amendment in accordance with

subparagraph e)(ii) and that has not withdrawn such objec-
tion; or

(2) notified the Secretary-General, prior to the entry into force of
such amendment, that the amendment shall enter into force
for it only after a subsequent notification of its acceptance.

g) (i) A Party that has notified an objection under subparagraph
f)(ii)(1) may subsequently notify the Secretary-General that it
accepts the amendment. Such amendment shall enter into force
for such Party six months after the date of its notification of
acceptance, or the date on which the amendment enters into
force, whichever is the later date.

(ii) If a Party that has made a notification referred to in subpara-
graph f)(ii)(2) notifies the Secretary-General of its acceptance
with respect to an amendment, such amendment shall enter into
force for such Party six months after the date of its notification
of acceptance, or the date on which the amendment enters into
force, whichever is the later date.

3. Amendment by a Conference:
a) Upon the request of a Party concurred in by at least one-third of

the Parties, the Organization shall convene a Conference of Parties to
consider amendments to this Convention.

b) An amendment adopted by such a Conference by a two-thirds
majority of the Parties present and voting shall be communicated by the
Secretary-General to all Parties for acceptance.

c) Unless the Conference decides otherwise, the amendment shall be
deemed to have been accepted and shall enter into force in accordance
with the procedures specified in paragraphs 2e) and f) respectively.

4. Any Party that has declined to accept an amendment to the Annex
shall be treated as a non-Party only for the purpose of application of that
amendment.

5. Any notification under this Article shall be made in writing to the
Secretary-General.

6. The Secretary-General shall inform the Parties and Members of the
Organization of:

a) any amendment that enters into force and the date of its entry into
force generally and for each Party; and

b) any notification made under this Article.
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les Parties six mois après la date à laquelle il est réputé avoir été
accepté, à l’exception de toute Partie qui a:
1) notifié son objection à l’amendement conformément à l’alinéa

e) ii) et n’a pas retiré cette objection; ou

2) notifié au Secrétaire général, avant l’entrée en vigueur de cet
amendement, que celui-ci entrera en vigueur à son égard uni-
quement après notification ultérieure de son acceptation.

g) i) Une Partie qui a notifié une objection en vertu de l’alinéa f) ii)
1) peut par la suite notifier au Secrétaire général qu’elle ac-
cepte l’amendement. Cet amendement entre en vigueur pour
cette Partie six mois après la date de la notification de son
acceptation, ou la date d’entrée en vigueur de l’amendement,
si cette dernière date est postérieure.

ii) Si une Partie qui a adressé une notification visée à l’alinéa f) ii)
2) notifie au Secrétaire général qu’elle accepte un amendement,
cet amendement entre en vigueur à l’égard de cette Partie six mois
après la date de la notification de son acceptation, ou la date
d’entrée en vigueur de l’amendement, si cette dernière date est
postérieure.

3. Amendement par une conférence:
a) À la demande d’une Partie, appuyée par un tiers au moins des Par-

ties, l’Organisation convoque une conférence des Parties pour examiner
des amendements à la présente Convention.

b) Un amendement adopté par cette conférence à la majorité des
deux tiers des Parties présentes et votantes est communiqué par le Secré-
taire général à toutes les Parties pour acceptation.

c) À moins que la Conférence n’en décide autrement, l’amendement
est réputé avoir été accepté et entre en vigueur conformément aux pro-
cédures définies aux alinéas 2 e) et f) respectivement.

4. Toute Partie qui n’a pas accepté un amendement à l’Annexe est
considérée comme non Partie aux seules fins de l’application de cet
amendement.

5. Toute notification en vertu du présent article est adressée par écrit
au Secrétaire général.

6. Le Secrétaire général informe les Parties et les Membres de l’Orga-
nisation:

a) de tout amendement qui entre en vigueur et de la date de son
entrée en vigueur général et à l’égard de chaque Partie; et

b) de toute notification faite en vertu du présent article.
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Article 20

Denunciation

1. This Convention may be denounced by any Party at any time after
the expiry of two years from the date on which this Convention enters
into force for that Party.

2. Denunciation shall be effected by written notification to the De-
positary, to take effect one year after receipt or such longer period as
may be specified in that notification.

Article 21

Depositary

1. This Convention shall be deposited with the Secretary-General,
who shall transmit certified copies of this Convention to all States which
have signed this Convention or acceded thereto.

2. In addition to the functions specified elsewhere in this Convention,
the Secretary-General shall:

a) inform all States that have signed this Convention, or acceded
thereto, of:

(i) each new signature or deposit of an instrument of ratification,
acceptance, approval or accession, together with the date thereof;

(ii) the date of entry into force of this Convention; and
(iii) the deposit of any instrument of denunciation from the Conven-

tion, together with the date on which it was received and the date
on which the denunciation takes effect; and

b) as soon as this Convention enters into force, transmit the text
thereof to the Secretariat of the United Nations for registration and pub-
lication in accordance with Article 102 of the Charter of the United
Nations.

Article 22

Languages

This Convention is established in a single original in the Arabic, Chi-
nese, English, French, Russian and Spanish languages, each text being
equally authentic.

DONE AT LONDON this thirteenth day of February, two thousand
and four.
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Article 20

Dénonciation

1. La présente Convention peut être dénoncée par l’une quelconque
des Parties à tout moment après l’expiration d’une période de deux ans
à compter de la date à laquelle elle entre en vigueur à l’égard de cette
Partie.

2. La dénonciation s’effectue au moyen d’une notification écrite
adressée au dépositaire et prend effet un an après la date à laquelle le
dépositaire en a reçu notification ou à l’expiration de tout autre délai
plus long spécifié dans la notification.

Article 21

Dépositaire

1. La présente Convention est déposée auprès du Secrétaire général,
qui en adresse des copies certifiées conformes à tous États qui l’ont
signée ou qui y ont adhéré.

2. Outre les fonctions spécifiées dans d’autres dispositions de la pré-
sente Convention, le Secrétaire général:

a) informe tous les États qui ont signé la présente Convention ou qui
y ont adhéré:

i) de toute nouvelle signature ou de tout dépôt d’un nouvel instru-
ment de ratification, d’acceptation, d’approbation ou d’adhésion,
ainsi que de leur date;

ii) de la date d’entrée en vigueur de la présente Convention; et
iii) du dépôt de tout instrument de dénonciation de la Convention,

ainsi que de la date à laquelle il a été reçu et de la date à laquelle
la dénonciation prend effet; et

b) dès l’entrée en vigueur de la présente Convention, en transmet le
texte au Secrétariat de l’Organisation des Nations Unies en vue de son
enregistrement et de sa publication conformément à l’Article 102 de la
Charte des Nations Unies.

Article 22

Langues

La présente Convention est établie en un seul exemplaire original en
langues anglaise, arabe, chinoise, espagnole, française et russe, chaque
texte faisant également foi.

FAIT À LONDRES, ce treize février deux mille quatre.

31 256



IN WITNESS WHEREOF the undersigned, being duly authorised by
their respective Governments for that purpose, have signed this Conven-
tion.
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EN FOI DE QUOI, les soussignés, dûment autorisés à cet effet par
leurs gouvernements respectifs, ont signé la présente Convention.
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Annex

Regulations for the control and management of ships’ ballast
water and sediments

SECTION A - GENERAL PROVISIONS

Regulation A-1

Definitions

For the purposes of this Annex:
1. ‘‘Anniversary date’’ means the day and the month of each year cor-

responding to the date of expiry of the Certificate.

2. ‘‘Ballast Water Capacity’’ means the total volumetric capacity of
any tanks, spaces or compartments on a ship used for carrying, loading
or discharging Ballast Water, including any multi-use tank, space or
compartment designed to allow carriage of Ballast Water.

3. ‘‘Company’’ means the owner of the ship or any other organization
or person such as the manager, or the bareboat charterer, who has assu-
med the responsibility for operation of the ship from the owner of the
ship and who on assuming such responsibility has agreed to take over
all the duties and responsibilities imposed by the International Safety
Management Code1).

4. ‘‘Constructed’’ in respect of a ship means a stage of construction
where:

.1 the keel is laid; or

.2 construction identifiable with the specific ship begins; or

.3 assembly of the ship has commenced comprising at least 50 ton-
nes or 1 percent of the estimated mass of all structural material,
whichever is less; or

.4 the ship undergoes a major conversion.

5. ‘‘Major conversion’’ means a conversion of a ship:
.1 which changes its ballast water carrying capacity by 15 percent

or greater, or
.2 which changes the ship type, or
.3 which, in the opinion of the Administration, is projected to pro-

long its life by ten years or more, or
.4 which results in modifications to its ballast water system other

1) Refer to the ISM Code adopted by the Organization by resolution A.741(18),
as amended.
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Annexe

Règles pour le contrôle et la gestion des eaux de ballast et
sédiments des navires

SECTION A – DISPOSITIONS GÉNÉRALES

Règle A-1

Définitions

Aux fins de la présente Annexe:
1. «Date anniversaire» désigne le jour et le mois de chaque année cor-

respondant à la date d’expiration du Certificat.

2. «Capacité en eaux de ballast» désigne la capacité volumétrique
totale des citernes, espaces ou compartiments utilisés à bord d’un navire
pour transporter, charger ou décharger des eaux de ballast, y compris les
citernes, espaces ou compartiments polyvalents conçus pour permettre le
transport d’eaux de ballast.

3. «Compagnie» désigne le propriétaire du navire ou tout autre orga-
nisme ou personne, telle que l’armateur gérant ou l’affréteur coque nue,
auquel le propriétaire du navire a confié la responsabilité de l’exploitation
du navire et qui, en assumant cette responsabilité, s’acquitte des tâches
et des obligations imposées par le Code international de gestion de la
sécurité1).

4. «Construit», s’agissant d’un navire, désigne le stade auquel:

.1 la quille est posée; ou

.2 une construction identifiable au navire particulier commence;
ou

.3 le montage du navire considéré a commencé, employant au
moins 50 tonnes ou l pour cent de la masse estimée de tous les
matériaux de construction, si cette dernière valeur est inférieure;
ou

.4 le navire subit une transformation importante.

5. «Transformation importante» désigne une transformation:
.1 qui modifie la capacité en eaux de ballast d’un navire de 15%

ou plus; ou
.2 qui change le type du navire; ou
.3 qui vise, de l’avis de l’Administration, à prolonger la vie d’un

navire de 10 ans ou plus; ou
.4 qui entraîne des modifications du système d’eaux de ballast

1) Il convient de se reporter au Code ISM que l’Organisation a adopté par la
résolution A.741(18), telle que modifiée.

35 256



than component replacement-in-kind. Conversion of a ship to
meet the provisions of regulation D-1 shall not be deemed to
constitute a major conversion for the purpose of this Annex.

6. ‘‘From the nearest land’’ means from the baseline from which the
territorial sea of the territory in question is established in accordance
with international law except that, for the purposes of the Convention,
‘‘from the nearest land’’ off the north-eastern coast of Australia shall
mean from a line drawn from a point on the coast of Australia in lati-
tude 11°00′ S, longitude 142°08′ E to a point in latitude 10°35′ S, lon-
gitude 141°55′ E

thence to a point latitude 10°00′ S, longitude 142°00′ E
thence to a point latitude 9°10′ S, longitude 143°52′E
thence to a point latitude 9°00′ S, longitude 144°30′ E
thence to a point latitude 10°41′ S, longitude 145°00′ E
thence to a point latitude 13°00′ S, longitude 145°00′ E
thence to a point latitude 15°00′ S, longitude 146°00′ E
thence to a point latitude 17°30′ S, longitude 147°00′ E
thence to a point latitude 21°00′ S, longitude 152°55′ E
thence to a point latitude 24°30′ S, longitude 154°00′ E
thence to a point on the coast of Australia
in latitude 24°42′ S, longitude 153°15′ E.

7. ‘‘Active Substance’’ means a substance or organism, including a
virus or a fungus, that has a general or specific action on or against Har-
mful Aquatic Organisms and Pathogens.

Regulation A-2

General Applicability

Except where expressly provided otherwise, the discharge of Ballast
Water shall only be conducted through Ballast Water Management in
accordance with the provisions of this Annex.

Regulation A-3

Exceptions

The requirements of regulation B-3, or any measures adopted by a
Party pursuant to Article 2.3 and Section C, shall not apply to:

.1 the uptake or discharge of Ballast Water and Sediments neces-
sary for the purpose of ensuring the safety of a ship in emer-
gency situations or saving life at sea; or

.2 the accidental discharge or ingress of Ballast Water and Sedi-
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d’un navire autres que le remplacement des éléments. La trans-
formation d’un navire pour répondre aux dispositions de la
règle D-1 ne doit pas être considérée comme constituant une
transformation importante aux fins de la présente Annexe.

6. «À partir de la terre la plus proche» signifie à partir de la ligne de
base qui sert à déterminer la mer territoriale du territoire en question
conformément au droit international; toutefois, aux fins de la Conven-
tion, l’expression «à partir de la terre la plus proche» de la côte nord-est
de l’Australie signifie à partir d’une ligne reliant le point de latitude
11°00′S et de longitude 142°08′E sur la côte australienne et le point de
latitude 10°35′S et de longitude 141°55′E, puis les points suivants:

latitude 10°00′S et longitude 142°00′E
latitude 9°10′S et longitude 143°52′E
latitude 9°00′S et longitude 144°30′E
latitude 10°41′S et longitude 145°00′E
latitude 13°00′S et longitude 145°00′E
latitude 15°00′S et longitude 146°00′E
latitude 17°30′S et longitude 147°00′E
latitude 21°00′S et longitude 152°55′E
latitude 24°30′S et longitude 154°00′E
et enfin le point de latitude 24°42′S
et de longitude 153°15′E sur la côte australienne.

7. «Substance active» désigne une substance ou un organisme, y
compris un virus ou un champignon, qui agit de manière générale ou
spécifique sur ou contre des organismes aquatiques nuisibles et des
agents pathogènes.

Règle A-2

Applicabilité générale

Sauf disposition expresse contraire, le rejet des eaux de ballast ne doit
être effectué qu’au moyen de la gestion des eaux de ballast conformé-
ment aux dispositions de la présente Annexe.

Règle A-3

Exceptions

Les prescriptions de la règle B-3, ou les mesures éventuellement
adoptées par une Partie conformément aux dispositions de l’article 2.3
ou de la section C, ne s’appliquent pas:

.1 à la prise ou au rejet d’eaux de ballast et de sédiments néces-
saire pour garantir la sécurité d’un navire dans des situations
d’urgence ou la sauvegarde de la vie humaine en mer, ou

.2 au rejet accidentel ou à l’entrée d’eaux de ballast et de sédi-
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ments resulting from damage to a ship or its equipment:
.1 provided that all reasonable precautions have been taken

before and after the occurrence of the damage or discovery
of the damage or discharge for the purpose of preventing or
minimizing the discharge; and

.2 unless the owner, Company or officer in charge wilfully or
recklessly caused damage; or

.3 the uptake and discharge of Ballast Water and Sediments when
being used for the purpose of avoiding or minimizing pollution
incidents from the ship; or

.4 the uptake and subsequent discharge on the high seas of the
same Ballast Water and Sediments; or

.5 the discharge of Ballast Water and Sediments from a ship at the
same location where the whole of that Ballast Water and those
Sediments originated and provided that no mixing with unma-
naged Ballast Water and Sediments from other areas has occur-
red. If mixing has occurred, the Ballast Water taken from other
areas is subject to Ballast Water Management in accordance
with this Annex.

Regulation A-4

Exemptions

1. A Party or Parties, in waters under their jurisdiction, may grant
exemptions to any requirements to apply regulations B-3 or C-1, in addi-
tion to those exemptions contained elsewhere in this Convention, but
only when they are:

.1 granted to a ship or ships on a voyage or voyages between spe-
cified ports or locations; or to a ship which operates exclusively
between specified ports or locations;

.2 effective for a period of no more than five years subject to inter-
mediate review;

.3 granted to ships that do not mix Ballast Water or Sediments
other than between the ports or locations specified in paragraph
1.1; and

.4 granted based on the Guidelines on risk assessment developed
by the Organization.

2. Exemptions granted pursuant to paragraph 1 shall not be effective
until after communication to the Organization and circulation of relevant
information to the Parties.

3. Any exemptions granted under this regulation shall not impair or
damage the environment, human health, property or resources of adja-
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ments résultant d’une avarie survenue au navire ou à son équi-
pement:
.1 à condition que toutes les précautions raisonnables aient été

prises avant et après la survenance de l’avarie ou la décou-
verte de l’avarie ou du rejet pour empêcher ou réduire au
minimum ce rejet; et

.2 à moins que l’avarie ne soit due à un acte délibéré ou
téméraire du propriétaire, de la compagnie ou de l’officier
ayant la charge du navire;

.3 à la prise et au rejet d’eaux de ballast et de sédiments lorsque
ces opérations ont pour but d’éviter ou de réduire au minimum
un événement de pollution par le navire; ou

.4 à la prise et au rejet ultérieur en haute mer des mêmes eaux de
ballast et sédiments ou;

.5 au rejet d’eaux de ballast et de sédiments par un navire, sur le
lieu même d’origine de la totalité des eaux de ballast et sédi-
ments et à condition qu’il n’y ait pas de mélange avec des eaux
de ballast non gérées et des sédiments provenant d’autres zones.
Si un mélange s’est produit, les eaux de ballast provenant
d’autres zones sont soumises à la gestion des eaux de ballast
conformément à la présente Annexe.

Règle A-4

Exemptions

1. Outre les exemptions prévues dans d’autres dispositions de la pré-
sente Convention, Une Partie ou des Parties peuvent, dans les eaux rele-
vant de leur juridiction, accorder des dispenses de toute obligation
d’appliquer la règle B-3 ou C-l, mais uniquement lorsque ces dispenses
sont:

.1 accordées à un ou plusieurs navires effectuant une ou plusieurs
traversées entre des ports ou lieux spécifiés; ou à un navire
exploité exclusivement entre des ports ou lieux spécifiés;

.2 valables pour une periode ne dépassant pas cinq ans, sous
réserve d’un examen dans l’intervalle;

.3 accordées à des navires qui ne mélangent pas d’eaux de ballast
et de sédiments autres que ceux provenant des ports ou lieux
spécifiés au paragraphe 1.1; et

.4 accordées conformément aux directives sur l’évaluation des
risques élaborées par l’Organisation.

2. Les dispenses accordées en application du paragraphe 1 ne doivent
pas prendre effet avant d’avoir été communiquées à l’Organisation et
avant que les renseignements pertinents aient été diffusés aux Parties.

3. Aucune dispense accordée en vertu de la présente règle ne doit por-
ter atteinte ou nuire à l’environnement, à la santé humaine, aux biens ou
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cent or other States. Any State that the Party determines may be adver-
sely affected shall be consulted, with a view to resolving any identified
concerns.

4. Any exemptions granted under this regulation shall be recorded in
the Ballast Water record book.

Regulation A-5

Equivalent compliance

Equivalent compliance with this Annex for pleasure craft used solely
for recreation or competition or craft used primarily for search and res-
cue, less than 50 metres in length overall, and with a maximum Ballast
Water capacity of 8 cubic metres, shall be determined by the Admini-
stration taking into account Guidelines developed by the Organization.

SECTION B – MANAGEMENT AND CONTROL REQUIREMENTS FOR SHIPS

Regulation B-1

Ballast Water Management Plan

Each ship shall have on board and implement a Ballast Water Mana-
gement plan. Such a plan shall be approved by the Administration taking
into account Guidelines developed by the Organization. The Ballast
Water Management plan shall be specific to each ship and shall at least:

.1 detail safety procedures for the ship and the crew associated
with Ballast Water Management as required by this Convention;

.2 provide a detailed description of the actions to be taken to
implement the Ballast Water Management requirements and
supplemental Ballast Water Management practices as set forth
in this Convention;

3. detail the procedures for the disposal of Sediments:
.1 at sea; and
.2 to shore;

.4 include the procedures for coordinating shipboard Ballast Water
Management that involves discharge to the sea with the autho-
rities of the State into whose waters such discharge will take
place;

.5 designate the officer on board in charge of ensuring that the plan
is properly implemented;

.6 contain the reporting requirements for ships provided for under
this Convention; and
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aux ressources d’États adjacents ou d’autres États. Si la Partie établit
qu’une dispense peut causer un préjudice à un État, celui-ci doit être
consulté dans le but de résoudre tout problème identifié.

4. Toute dispense accordée en vertu de la présente règle doit être con-
signée dans le registre des eaux de ballast.

Règle A-5

Respect de conditions équivalentes

Le respect de conditions équivalentes à celles de la présente Annexe
pour les engins de plaisance utilisés exclusivement à des fins récréatives
ou sportives ou les engins utilisés essentiellement aux fins de la recher-
che et du sauvetage, d’une longueur hors tout inférieure à 50 mètres et
d’une capacité maximale en eaux de ballast de 8 mètres cubes, est établi
par l’Administration compte tenu des directives élaborées par
l’Organisation.

SECTION B – PRESCRIPTIONS EN MATIÈRE DE GESTION ET DE CONTRÔLE
APPLICABLES AUX NAVIRES

Règle B-1

Plan de gestion des eaux de ballast

Chaque navire doit avoir à bord et mettre en oeuvre un plan de gestion
des eaux de ballast. Ce plan doit être approuvé par l’Administration
compte tenu des directives élaborées par l’Organisation. Le plan de
gestion des eaux de ballast doit être spécifique à chaque navire et doit
au moins:

.1 décrire en détail les procédures de sécurité que le navire et
l’équipage doivent suivre pour la gestion des eaux de ballast
conformément à la présente Convention;

.2 fournir une description détaillée des mesures à prendre pour
mettre en oeuvre les prescriptions relatives à la gestion des eaux
de ballast et les pratiques complémentaires de gestion des eaux
de ballast qui sont énoncées dans la présente Convention;

.3 décrire en détail les procédures d’évacuation des sédiments:
.1 en mer; et
.2 à terre;

.4 décrire les procédures de coordination de la gestion des eaux de
ballast à bord qui impliquent le rejet en mer, avec les autorités
de l’État dans les eaux duquel ce rejet sera effectué;

.5 dé́signer l’officier de bord chargé d’assurer la mise en oeuvre
correcte du plan;

.6 contenir les prescriptions en matière de notification applicables
aux navires en vertu de la présente Convention; et
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.7 be written in the working language of the ship. If the language
used is not English, French or Spanish, a translation into one of
these languages shall be included.

Regulation B-2

Ballast Water Record Book

1 Each ship shall have on board a Ballast Water record book that may
be an electronic record system, or that may be integrated into another
record book or system and, which shall at least contain the information
specified in Appendix II.

2. Ballast Water record book entries shall be maintained on board the
ship for a minimum period of two years after the last entry has been
made and thereafter in the Company’s control for a minimum period of
three years.

3. In the event of the discharge of Ballast Water pursuant to regula-
tions A-3, A-4 or B-3.6 or in the event of other accidental or exceptio-
nal discharge of Ballast Water not otherwise exempted by this Conven-
tion, an entry shall be made in the Ballast Water record book describing
the circumstances of, and the reason for, the discharge.

4. The Ballast Water record book shall be kept readily available for
inspection at all reasonable times and, in the case of an unmanned ship
under tow, may be kept on the towing ship.

5. Each operation concerning Ballast Water shall be fully recorded
without delay in the Ballast Water record book. Each entry shall be sig-
ned by the officer in charge of the operation concerned and each com-
pleted page shall be signed by the master. The entries in the Ballast
Water record book shall be in a working language of the ship. If that
language is not English, French or Spanish the entries shall contain a
translation into one of those languages. When entries in an official natio-
nal language of the State whose flag the ship is entitled to fly are also
used, these shall prevail in case of a dispute or discrepancy.

6. Officers duly authorized by a Party may inspect the Ballast Water
record book on board any ship to which this regulation applies while the
ship is in its port or offshore terminal, and may make a copy of any
entry, and require the master to certify that the copy is a true copy. Any
copy so certified shall be admissible in any judicial proceeding as evi-
dence of the facts stated in the entry. The inspection of a Ballast Water
record book and the taking of a certified copy shall be performed as
expeditiously as possible without causing the ship to be unduly delayed.
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.7 être rédigé dans la langue de travail du navire. Si la langue uti-
lisée n’est ni l’anglais, ni l’espagnol, ni le français, le plan doit
comprendre une traduction dans l’une de ces langues.

Règle B-2

Registre des eaux de ballast

1. Chaque navire doit avoir à bord un registre des eaux de ballast qui
peut être sur support électronique ou faire partie d’un autre registre ou
système d’enregistrement et qui doit contenir au moins les renseigne-
ments spécifiés à l’appendice II.

2. Les mentions portées sur le registre des eaux de ballast doivent être
conservées à bord pendant une période minimale de deux ans à compter
de la dernière inscription, puis sous le contrôle de la compagnie pendant
une pé́riode minimale de trois ans.

3. En cas de rejet d’eaux de ballast effectué en conformité avec la
règle A-3, A-4 ou B-3.6 ou en cas d’autre rejet accidentel ou exception-
nel qui ne fait pas l’objet des exemptions prévues par la présente Con-
vention, les circonstances et les motifs du rejet doivent être indiqués
dans le registre des eaux de ballast.

4. Le registre des eaux de ballast doit être conservé de manière à être
aisément accessible aux fins d’inspection à tout moment raisonnable et,
dans le cas d’un navire remorqué sans équipage, peut se trouver à bord
du navire remorqueur.

5. Chacune des opérations concernant la gestion des eaux de ballast
doit être intégralement et dès que possible consignée dans le registre des
eaux de ballast. Chaque mention doit être signée par l’officier responsa-
ble de l’opération en question et chaque page, lorsqu’elle est terminée,
doit être signée par le capitaine. Les mentions doivent être consignées
dans une langue de travail du navire. Si cette langue n’est ni l’anglais,
ni l’espagnol, ni le français, ces mentions doivent comporter une traduc-
tion dans l’une de ces langues. En cas de différend ou de divergence, les
mentions écrites dans une langue officielle de l’État dont le navire est
autorisé à battre le pavillon font foi.

6. Les agents dûment autorisés par une Partie peuvent inspecter le
registre des eaux de ballast à bord de tout navire auquel s’applique la
présente règle pendant qu’il se trouve dans un de ses ports ou terminaux
au large. Ils peuvent en extraire des copies et en exiger la certification
par le capitaine. Toute copie ainsi certifiée est, en cas de poursuites,
admissible en justice comme preuve des faits relatés dans le registre.
L’inspection du registre des eaux de ballast et l’établissement de copies
certifiées doivent être effectués de la façon la plus prompte possible et
sans que le navire ne soit indûment retardé.
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Regulation B-3

Ballast Water Management for Ships

1. A ship constructed before 2009:
.1 with a Ballast Water Capacity of between 1500 and 5000 cubic

metres, inclusive, shall conduct Ballast Water Management that
at least meets the standard described in regulation D-1 or regu-
lation D-2 until 2014, after which time it shall at least meet the
standard described in regulation D-2;

.2 with a Ballast Water Capacity of less than 1500 or greater than
5000 cubic metres shall conduct Ballast Water Management that
at least meets the standard described in regulation D-1 or regu-
lation D-2 until 2016, after which time it shall at least meet the
standard described in regulation D-2.

2. A ship to which paragraph 1 applies shall comply with paragraph
1 not later than the first intermediate or renewal survey, whichever
occurs first, after the anniversary date of delivery of the ship in the year
of compliance with the standard applicable to the ship.

3. A ship constructed in or after 2009 with a Ballast Water Capacity
of less than 5000 cubic metres shall conduct Ballast Water Management
that at least meets the standard described in regulation D-2.

4. A ship constructed in or after 2009, but before 2012, with a Bal-
last Water Capacity of 5000 cubic metres or more shall conduct Ballast
Water Management in accordance with paragraph 1.2.

5. A ship constructed in or after 2012 with a Ballast Water Capacity
of 5000 cubic metres or more shall conduct Ballast Water Management
that at least meets the standard described in regulation D-2.

6. The requirements of this regulation do not apply to ships that dis-
charge Ballast Water to a reception facility designed taking into account
the Guidelines developed by the Organization for such facilities.

7. Other methods of Ballast Water Management may also be accep-
ted as alternatives to the requirements described in paragraphs 1 to 5,
provided that such methods ensure at least the same level of protection
to the environment, human health, property or resources, and are ap-
proved in principle by the Committee.
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Règle B-3

Gestion des eaux de ballast par les navires

1. Un navire construit avant 2009:
.1 qui a une capacité en eaux de ballast comprise entre 1 500 et

5 000 mètres cubes inclus, doit procéder à la gestion des eaux
de ballast de façon à satisfaire au moins à la norme décrite à la
règle D-1 ou à la règle D-2 jusqu’en 2014, date après laquelle
il doit satisfaire au moins à la norme décrite à la règle D-2;

.2 qui a une capacité en eaux de ballast inférieure à 1 500 ou
supérieure à 5 000 mètres cubes doit procéder à la gestion des
eaux de ballast de façon à satisfaire au moins à la norme décrite
à la règle D-1 ou à la règle D-2 jusqu’en 2016, date après
laquelle il doit satisfaire au moins à la norme décrite à la règle
D-2.

2. Un navire auquel s’applique le paragraphe 1 doit satisfaire à ses
dispositions au plus tard à la date de la première visite intermédiaire ou
de renouvellement, selon celle qui intervient en premier, après la date
anniversaire de la livraison du navire l’année où la norme applicable au
navire doit être respectée.

3. Un navire construit en 2009 ou après cette date qui a une capacité
en eaux de ballast inférieure à 5 000 mètres cubes doit procéder à la
gestion des eaux de ballast de façon à satisfaire au moins à la norme
décrite à la règle D-2.

4. Un navire construit en 2009 ou après cette date, mais avant 2012,
qui a une capacité en eaux de ballast égale ou supérieure à 5 000 mètres
cubes doit procéder à la gestion des eaux de ballast conformément au
paragraphe 1.2.

5. Un navire construit en 2012 ou après cette date qui a une capacité
en eaux de ballast égale ou supérieure à 5 000 mètres cubes doit procé-
der à la gestion des eaux de ballast de façon à satisfaire au moins à la
norme décrite à la règle D-2.

6. Les prescriptions de la présente règle ne s’appliquent pas aux na-
vires qui rejettent des eaux de ballast dans une installation de réception
conçue compte tenu des directives élaborées par l’Organisation pour de
telles installations.

7. D’autres méthodes de gestion des eaux de ballast peuvent égale-
ment être acceptées en remplacement des prescriptions énoncées aux
paragraphes 1 à 5, sous réserve qu’elles assurent au moins le même
degré de protection de l’environnement, de la santé humaine, des biens
ou des ressources, et qu’elles soient approuvées en principe par le
Comité.
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Regulation B-4

Ballast Water Exchange

1. A ship conducting Ballast Water exchange to meet the standard in
regulation D-1 shall:

.1 whenever possible, conduct such Ballast Water exchange at
least 200 nautical miles from the nearest land and in water at
least 200 metres in depth, taking into account the Guidelines
developed by the Organization;

.2 in cases where the ship is unable to conduct Ballast Water
exchange in accordance with paragraph 1.1, such Ballast Water
exchange shall be conducted taking into account the Guidelines
described in paragraph 1.1 and as far from the nearest land as
possible, and in all cases at least 50 nautical miles from the nea-
rest land and in water at least 200 metres in depth.

2. In sea areas where the distance from the nearest land or the depth
does not meet the parameters described in paragraph 1.1 or 1.2, the port
State may designate areas, in consultation with adjacent or other States,
as appropriate, where a ship may conduct Ballast Water exchange, taking
into account the Guidelines described in paragraph 1.1.

3. A ship shall not be required to deviate from its intended voyage,
or delay the voyage, in order to comply with any particular requirement
of paragraph 1.

4. A ship conducting Ballast Water exchange shall not be required to
comply with paragraphs 1 or 2, as appropriate, if the master reasonably
decides that such exchange would threaten the safety or stability of the
ship, its crew, or its passengers because of adverse weather, ship design
or stress, equipment failure, or any other extraordinary condition.

5. When a ship is required to conduct Ballast Water exchange and
does not do so in accordance with this regulation, the reasons shall be
entered in the Ballast Water record book.

Regulation B-5

Sediment Management for Ships

1. All ships shall remove and dispose of Sediments from spaces
designated to carry Ballast Water in accordance with the provisions of
the ship’s Ballast Water Management plan.

2. Ships described in regulation B-3.3 to B-3.5 should, without com-
promising safety or operational efficiency, be designed and constructed
with a view to minimize the uptake and undesirable entrapment of Sedi-
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Règle B-4

Renouvellement des eaux de ballast

1. Un navire qui procède au renouvellement des eaux de ballast pour
satisfaire à la norme de la règle D.1 doit:

.1 autant que possible, effectuer le renouvellement des eaux de
ballast à 200 milles marins au moins de la terre la plus proche
et par 200 mètres de fond au moins, compte tenu des directives
élaborées par l’Organisation;

.2 lorsque le navire n’est pas en mesure de procéder au renouvel-
lement des eaux de ballast conformément au paragraphe 1.1, ce
renouvellement du ballast doit être effectué compte tenu des
directives visées au paragraphe 1.1 et aussi loin que possible de
la terre la plus proche et, dans tous les cas, à une distance d’au
moins 50 milles marins de la terre la plus proche et par 200
mètres de fond au moins.

2. Dans les zones maritimes où la distance de la terre la plus proche
ou la profondeur ne répond pas aux paramètres visés au paragraphe 1.1
ou 1.2, l’État du port peut désigner, en consultation avec les États adja-
cents ou d’autres États, selon qu’il convient, des zones où un navire peut
procéder au renouvellement des eaux de ballast compte tenu des direc-
tives visées au paragraphe 1.1.

3. Un navire n’est pas tenu de s’écarter de la route prévue ou de retar-
der son voyage pour satisfaire à une prescription particulière du para-
graphe 1.

4. Un navire qui procède au renouvellement des eaux de ballast n’est
pas tenu de satisfaire aux dispositions du paragraphe 1 ou 2, selon le cas,
si le capitaine décide raisonnablement qu’une telle opération compro-
mettrait la stabilité ou la sécurité du navire, de son équipage ou de ses
passagers du fait de conditions météorologiques défavorables, de la con-
ception du navire ou des efforts auxquels il est soumis, d’une défaillance
de l’équipement ou de toute autre circonstance exceptionnelle.

5. Lorsqu’un navire est tenu de procéder au renouvellement des eaux
de ballast et ne le fait pas conformément à la présente règle, les raisons
doivent être consignées sur le registre des eaux de ballast.

Règle B-5

Gestion des sédiments par les navires

1. Tous les navires doivent éliminer et évacuer les sédiments des esp-
aces destinés aux eaux de ballast conformément aux dispositions du plan
de gestion des eaux de ballast du navire.

2. Les navires visés à la règle B-3.3 à B-3.5 devraient, sans que cela
porte atteinte à la sécurité ou à l’efficacité de l’exploitation, être conçus
et construits de manière à réduire au minimum la prise et la rétention
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ments, facilitate removal of Sediments, and provide safe access to allow
for Sediment removal and sampling, taking into account guidelines
developed by the Organization. Ships described in regulation B-3.1
should, to the extent practicable, comply with this paragraph.

Regulation B-6

Duties of Offıcers and Crew

Officers and crew shall be familiar with their duties in the implemen-
tation of Ballast Water Management particular to the ship on which they
serve and shall, appropriate to their duties, be familiar with the ship’s
Ballast Water Management plan.

SECTION C – SPECIAL REQUIREMENTS IN CERTAIN AREAS

Regulation C-1

Additional Measures

1. If a Party, individually or jointly with other Parties, determines that
measures in addition to those in Section B are necessary to prevent,
reduce, or eliminate the transfer of Harmful Aquatic Organisms and
Pathogens through ships’ Ballast Water and Sediments, such Party or
Parties may, consistent with international law, require ships to meet a
specified standard or requirement.

2. Prior to establishing standards or requirements under paragraph 1,
a Party or Parties should consult with adjacent or other States that may
be affected by such standards or requirements.

3. A Party or Parties intending to introduce additional measures in
accordance with paragraph 1 shall:

.1 take into account the Guidelines developed by the Organization.

.2 communicate their intention to establish additional measure(s)
to the Organization at least 6 months, except in emergency or
epidemic situations, prior to the projected date of implementa-
tion of the measure(s). Such communication shall include:
.1 the precise co-ordinates where additional measure(s) is/are

applicable;
.2 the need and reasoning for the application of the additional

measure(s), including, whenever possible, benefits;
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indésirable de sédiments, à faciliter l’élimination des sédiments et à per-
mettre un accès sans danger pour procéder à l’élimination et
l’échantillonnage des sédiments, compte tenu des directives élaborées
par l’Organisation. Les navires visés à la règle B-3.1 devraient, dans la
mesure où cela est possible dans la pratique, satisfaire aux dispositions
du présent paragraphe.

Règle B-6

Tâches des offıciers et des membres d’équipage

Les officiers et les membres d’équipage doivent être familiarisés avec
les tâches afférentes à la gestion des eaux de ballast spécifique au navire
à bord duquel ils servent et doivent, en fonction des tâches qui leur sont
assignées, être familiarisés avec le plan de gestion des eaux de ballast
du navire.

SECTION C – PRESCRIPTIONS SPÉCIALES DANS CERTAINES ZONES

Règle C-l

Mesures supplémentaires

1. Si une Partie, individuellement ou de concert avec d’autres Parties,
décide que des mesures supplémentaires à celles de la section B sont
nécessaires pour prévenir, réduire ou éliminer le transfert d’organismes
aquatiques nuisibles et d’agents pathogènes par les eaux de ballast et
sédiments des navires, cette ou ces Parties peuvent, conformément au
droit international, exiger que les navires satisfassent à une norme ou
prescription spécifiée.

2. Avant d’établir des normes ou prescriptions conformément au
paragraphe 1, la ou les Parties devraient consulter les États adjacents ou
d’autres États susceptibles d’être affectés par de telles normes ou pres-
criptions.

3. La ou les Parties qui ont l’intention d’introduire des mesures sup-
plémentaires conformément au paragraphe 1 de la présente règle doi-
vent:

.1 tenir compte des directives élaborées par l’Organisation;

.2 informer l’Organisation de leur intention d’établir des mesures
supplémentaires au moins 6 mois avant la date prévue de mise
en oeuvre desdites mesures, sauf en cas d’urgence ou
d’épidémie. La notification doit indiquer:
.1 les coordonnées géographiques exactes des lieux où ces me-

sures supplémentaires s’appliquent;
.2 la nécessité et la justification de l’application des mesures

supplémentaires, y compris, si possible, les avantages de ces
mesures;
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.3 a description of the additional measure(s); and

.4 any arrangements that may be provided to facilitate ships’
compliance with the additional measure(s).

.3 to the extent required by customary international law as reflec-
ted in the United Nations Convention on the Law of the Sea, as
appropriate, obtain the approval of the Organization.

4. A Party or Parties, in introducing such additional measures, shall
endeavour to make available all appropriate services, which may include
but are not limited to notification to mariners of areas, available and
alternative routes or ports, as far as practicable, in order to ease the bur-
den on the ship.

5. Any additional measures adopted by a Party or Parties shall not
compromise the safety and security of the ship and in any circumstan-
ces not conflict with any other convention with which the ship must
comply.

6. A Party or Parties introducing additional measures may waive
these measures for a period of time or in specific circumstances as they
deem fit.

Regulation C-2

Warnings Concerning Ballast Water Uptake in Certain Areas and
Related Flag State Measures

1. A Party shall endeavour to notify mariners of areas under their
jurisdiction where ships should not uptake Ballast Water due to known
conditions. The Party shall include in such notices the precise coordina-
tes of the area or areas, and, where possible, the location of any alter-
native area or areas for the uptake of Ballast Water. Warnings may be
issued for areas:

.1 known to contain outbreaks, infestations, or populations of Har-
mful Aquatic Organisms and Pathogens (e.g., toxic algal blooms)
which are likely to be of relevance to Ballast Water uptake or
discharge;

.2 near sewage outfalls; or

.3 where tidal flushing is poor or times during which a tidal stream
is known to be more turbid.

2. In addition to notifying mariners of areas in accordance with the
provisions of paragraph 1, a Party shall notify the Organization and any
potentially affected coastal States of any areas identified in paragraph 1
and the time period such warning is likely to be in effect. The notice to
the Organization and any potentially affected coastal States shall include
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.3 une description des mesures supplémentaires; et

.4 tout arrangement éventuellement prévu pour faciliter le res-
pect par les navires des mesures supplémentaires;

.3 dans la mesure requise par le droit international coutumier, tel
que défini dans la Convention des Nations Unies sur le droit de
la mer, obtenir l’approbation de l’Organisation.

4. La ou les Parties qui introduisent de telles mesures supplémen-
taires doivent s’efforcer de procurer, autant que possible, tous les servi-
ces appropriés, lesquels peuvent comprendre, sans toutefois s’y limiter,
des avis aux navigateurs concernant les zones, les autres itinéraires ou
ports possibles, pour alléger la charge imposée au navire.

5. Les mesures supplémentaires adoptées par une ou plusieurs Parties
ne doivent pas compromettre la sécurité et la sûreté du navire et ne
doivent en aucun cas être en conflit avec toute autre convention à
laquelle le navire serait soumis.

6. La ou les Parties qui introduisent des mesures supplémentaires
peuvent renoncer à les appliquer temporairement ou dans des cir-
constances particulières si elles le jugent approprié.

Règle C-2

Avis concernant la prise d’eaux de ballast dans certaines zones et
mesures connexes que doivent prendre les États du pavillon

1. Une Partie doit s’efforcer de diffuser des avis aux navigateurs con-
cernant les zones relevant de leur juridiction dans lesquelles les navires
ne devraient pas prendre d’eaux de ballast en raison de conditions con-
nues. La Partie doit préciser dans ces avis les coordonnées géographi-
ques exactes de la ou des zones susvisées et, si possible, l’emplacement
d’une ou de plusieurs autres zones convenant à la prise d’eaux de bal-
last. Des avis peuvent être diffusés concernant:

.1 les zones où l’on sait qu’existent des éclosions, infestations ou
populations d’organismes aquatiques nuisibles ou d’agents pa-
thogènes (par exemple, proliférations d’algues toxiques) sus-
ceptibles d’avoir une incidence sur la prise ou le rejet d’eaux de
ballast;

.2 les zones proches de points de rejet des eaux usées; ou

.3 les zones où l’action de chasse des marées est insuffisante, ou
encore les périodes pendant lesquelles on sait qu’un courant de
marée cause une turbidité accrue.

2. Outre les avis diffusés aux navigateurs conformément aux disposi-
tions du paragraphe 1, une Partie doit notifier à l’Organisation et aux
États côtiers qui pourraient être affectés toute zone identifiée conformé-
ment au paragraphe 1, ainsi que la période durant laquelle l’avis restera
probablement valable. La notification adressée à l’Organisation et aux

51 256



the precise coordinates of the area or areas, and, where possible, the
location of any alternative area or areas for the uptake of Ballast Water.
The notice shall include advice to ships needing to uptake Ballast Water
in the area, describing arrangements made for alternative supplies. The
Party shall also notify mariners, the Organization, and any potentially
affected coastal States when a given warning is no longer applicable.

Regulation C-3

Communication of Information

The Organization shall make available, through any appropriate means,
information communicated to it under regulations C-1 and C-2.

SECTION D - STANDARDS FOR BALLAST WATER MANAGEMENT

Regulation D-1

Ballast Water Exchange Standard

1. Ships performing Ballast Water exchange in accordance with this
regulation shall do so with an efficiency of at least 95 percent volume-
tric exchange of Ballast Water.

2. For ships exchanging Ballast Water by the pumping-through me-
thod, pumping through three times the volume of each Ballast Water
tank shall be considered to meet the standard described in paragraph 1.
Pumping through less than three times the volume may be accepted pro-
vided the ship can demonstrate that at least 95 percent volumetric
exchange is met.

Regulation D-2

Ballast Water Performance Standard

1. Ships conducting Ballast Water Management in accordance with
this regulation shall discharge less than 10 viable organisms per cubic
metre greater than or equal to 50 micrometres in minimum dimension
and less than 10 viable organisms per millilitre less than 50 micromet-
res in minimum dimension and greater than or equal to 10 micrometres
in minimum dimension; and discharge of the indicator microbes shall
not exceed the specified concentrations described in paragraph 2.

2. Indicator microbes, as a human health standard, shall include:

.1 Toxicogenic Vibrio cholerae (O1 and O139) with less than 1
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États côtiers qui pourraient être affectés doit spécifier les coordonnées
géographiques exactes de la zone ou des zones susmentionnées et, si
possible, indiquer l’emplacement d’une ou plusieurs autres zones con-
venant à la prise d’eaux de ballast. L’avis doit indiquer aux navires qui
ont besoin de prendre des eaux de ballast dans la zone les autres dispo-
sitions prévues à cet égard. La Partie doit également informer les gens
de mer, l’Organisation et les États côtiers qui pourraient être affectés
lorsqu’un avis donné n’est plus applicable.

Règle C-3

Communication de renseignements

L’Organisation doit diffuser, par tout moyen approprié, les renseigne-
ments qui lui sont communiqués en vertu des règles C-1 et C-2.

SECTION D – NORMES APPLICABLES À LA GESTION DES EAUX DE BALLAST

Règle D-1

Norme de renouvellement des eaux de ballast

1. Les navires qui procèdent au renouvellement des eaux de ballast
conformément à la présente règle doivent obtenir un renouvellement
volumétrique effectif d’au moins 95 pour cent des eaux de ballast.

2. Dans le cas des navires qui procèdent au renouvellement des eaux
de ballast par pompage, le renouvellement par pompage de trois fois le
volume de chaque citerne à ballast doit être considéré comme satis-
faisant à la norme décrite au paragraphe 1. Le pompage de moins de
trois fois le volume peut être accepté à condition que le navire puisse
prouver qu’un renouvellement volumétrique de 95 pour cent est obtenu.

Règle D-2

Norme de qualité des eaux de ballast

1. Les navires qui procèdent à la gestion des eaux de ballast confor-
mément à la présente règle doivent rejeter moins de 10 organismes via-
bles par mètre cube d’une taille minimale égale ou supérieure à 50
microns et moins de 10 organismes viables par millilitre d’une taille
minimale inférieure à 50 microns et supérieure à 10 microns; en outre,
le rejet des agents microbiens indicateurs ne doit pas dépasser les con-
centrations spécifiées au paragraphe 2.

2. À titre de norme pour la santé humaine, les agents microbiens indi-
cateurs comprennent les agents suivants:

.1 Vibrio cholerae toxigène (O1 et O139), moins de 1 unité for-
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colony forming unit (cfu) per 100 millilitres or less than 1 cfu
per 1 gram (wet weight) zooplankton samples ;

.2 Escherichia coli less than 250 cfu per 100 milliliters;

.3 Intestinal Enterococci less than 100 cfu per 100 milliliters.

Regulation D-3

Approval requirements for Ballast Water Management systems

1. Except as specified in paragraph 2, Ballast Water Management sys-
tems used to comply with this Convention must be approved by the
Administration taking into account Guidelines developed by the Orga-
nization.

2. Ballast Water Management systems which make use of Active
Substances or preparations containing one or more Active Substances to
comply with this Convention shall be approved by the Organization,
based on a procedure developed by the Organization. This procedure
shall describe the approval and withdrawal of approval of Active Sub-
stances and their proposed manner of application. At withdrawal of
approval, the use of the relevant Active Substance or Substances shall
be prohibited within 1 year after the date of such withdrawal.

3. Ballast Water Management systems used to comply with this Con-
vention must be safe in terms of the ship, its equipment and the crew.

Regulation D-4

Prototype Ballast Water Treatment Technologies

1. For any ship that, prior to the date that the standard in regulation
D-2 would otherwise become effective for it, participates in a pro-
gramme approved by the Administration to test and evaluate promising
Ballast Water treatment technologies, the standard in regulation D-2
shall not apply to that ship until five years from the date on which the
ship would otherwise be required to comply with such standard.

2. For any ship that, after the date on which the standard in regula-
tion D-2 has become effective for it, participates in a programme ap-
proved by the Administration, taking into account Guidelines developed
by the Organization, to test and evaluate promising Ballast Water tech-
nologies with the potential to result in treatment technologies achieving
a standard higher than that in regulation D-2, the standard in regulation
D-2 shall cease to apply to that ship for five years from the date of instal-
lation of such technology.

3. In establishing and carrying out any programme to test and eva-
luate promising Ballast Water technologies, Parties shall:
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mant colonie (ufc) par 100 millilitres ou moins de 1 ufc pour 1
gramme (masse humide) d’échantillons de zooplancton;

.2 Escherichia coli, moins de 250 ufc par 100 millilitres;

.3 entérocoque intestinal, moins de 100 ufc par 100 millilitres.

Règle D-3

Prescriptions relatives à l’approbation des systèmes de gestion des
eaux de ballast

1. Sous réserve des dispositions du paragraphe 2, les systèmes de
gestion des eaux de ballast utilisés pour satisfaire à la Convention doi-
vent être approuvés par l’Administration compte tenu des directives éla-
borées par l’Organisation.

2. Les systèmes de gestion des eaux de ballast qui utilisent des sub-
stances actives ou des préparations contenant une ou plusieurs sub-
stances actives pour satisfaire à la présente Convention doivent être
approuvés par l’Organisation, sur la base d’une procédure élaborée par
l’Organisation. Cette procédure doit décrire l’approbation et l’annulation
de l’approbation des substances actives et la manière dont il est proposé
de les appliquer. À compter du retrait de l’approbation, l’utilisation de
la ou des substances actives concernées doit être interdite dans l’année
qui suit ce retrait.

3. Les systèmes de gestion des eaux de ballast utilisés pour satisfaire
à la Convention doivent être sans danger pour le navire, son armement
et l’équipage.

Règle D-4

Prototypes de technologies de traitement des eaux de ballast

1. Si, avant la date à laquelle la norme de la règle D-2 lui serait
normalement applicable, un navire participe à un programme approuvé
par l’Administration pour mettre à l’essai et évaluer une technologie
prometteuse de traitement des eaux de ballast, la norme de la règle D-2
ne s’applique pas à ce navire avant un délai de cinq ans à compter de la
date à laquelle il serait normalement tenu de la respecter.

2. Si, après la date à laquelle la norme de la règle D-2 lui devient
applicable, un navire participe à un programme approuvé par l’Admini-
stration compte tenu des directives élaborées par l’Organisation, pour
mettre à l’essai et évaluer une technologie prometteuse en matière
d’eaux de ballast qui pourrait déboucher sur une technologie de traite-
ment permettant de satisfaire à une norme supérieure à celle de la règle
D-2, la norme de la règle D-2 ne lui est plus applicable cinq ans après
la date à laquelle il est équipé de cette technologie.

3. Lorsqu’elles établissent et exécutent un programme quelconque de
mise à l’essai et d’évaluation de technologies prometteuses de traitement
des eaux de ballast, les Parties doivent:
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.1 take into account Guidelines developed by the Organization,
and

.2 allow participation only by the minimum number of ships ne-
cessary to effectively test such technologies.

4. Throughout the test and evaluation period, the treatment system
must be operated consistently and as designed.

Regulation D-5

Review of Standards by the Organization

1. At a meeting of the Committee held no later than three years
before the earliest effective date of the standard set forth in regulation
D-2, the Committee shall undertake a review which includes a determi-
nation of whether appropriate technologies are available to achieve the
standard, an assessment of the criteria in paragraph 2, and an assessment
of the socio-economic effect(s) specifically in relation to the develop-
mental needs of developing countries, particularly small island develo-
ping States. The Committee shall also undertake periodic reviews, as
appropriate, to examine the applicable requirements for ships described
in regulation B-3.1 as well as any other aspect of Ballast Water Mana-
gement addressed in this Annex, including any Guidelines developed by
the Organization.

2. Such reviews of appropriate technologies shall also take into ac-
count:

.1 safety considerations relating to the ship and the crew;

.2 environmental acceptability, i.e., not causing more or greater
environmental impacts than they solve;

.3 practicability, i.e., compatibility with ship design and opera-
tions;

.4 cost effectiveness, i.e., economics; and

.5 biological effectiveness in terms of removing, or otherwise
rendering not viable, Harmful Aquatic Organisms and Patho-
gens in Ballast Water.

3. The Committee may form a group or groups to conduct the re-
view(s) described in paragraph 1. The Committee shall determine the
composition, terms of reference and specific issues to be addressed by
any such group formed. Such groups may develop and recommend
proposals for amendment of this Annex for consideration by the Parties.
Only Parties may participate in the formulation of recommendations and
amendment decisions taken by the Committee.

4. If, based on the reviews described in this regulation, the Parties
decide to adopt amendments to this Annex, such amendments shall be
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.1 tenir compte des directives élaborées par l’Organisation, et

.2 ne faire participer que le minimum de navires nécessaire pour
mettre efficacement à l’essai ces technologies.

4. Pendant toute la période d’essai et d’évaluation, le système de
traitement doit être exploité régulièrement et de la façon prévue.

Règle D-5

Examen des normes par l’Organisation

1. Lors d’une réunion du Comité qui a lieu au plus tard trois ans
avant la date la plus proche à laquelle la norme de la règle D-2 prendra
effet, le Comité entreprend un examen pour déterminer s’il existe des
technologies permettant de satisfaire à ladite norme, évaluer les critères
énoncés au paragraphe 2 et analyser les effets socio-économiques compte
tenu en particulier des besoins des pays en développement, et notam-
ment ceux des petits États insulaires en développement. Le Comité doit
également entreprendre des examens périodiques, selon les besoins, des
prescriptions applicables aux navires visés à la règle B-3.1 ainsi que de
tout autre aspect de la gestion des eaux de ballast traité dans la présente
Annexe, y compris les directives élaborées par l’Organisation.

2. Les examens en question des technologies appropriées doivent
également tenir compte:

.1 des considérations liées à la sécurité du navire et de l’équipage;

.2 de leur acceptabilité sur le plan écologique, c’est-à-dire qu’elles
ne doivent pas avoir davantage d’impacts sur l’environnement
que ceux qu’elles permettent d’éviter;

.3 de leur aspect pratique, c’est-à-dire leur compatibilité avec la
conception et l’exploitation du navire;

.4 de leur rapport coût-efficacité, c’est-à-dire leur caractère écono-
mique; et

.5 de leur efficacité sur le plan biologique au sens où elles permet-
tent d’éliminer ou de rendre non viables les organismes aqua-
tiques nuisibles et les agents pathogènes présents dans les eaux
de ballast.

3. Le Comité peut constituer un ou plusieurs groupes chargés de pro-
céder à l’examen ou aux examens visés au paragraphe 1. Le Comité
arrête la composition et le mandat de tels groupes, ainsi que les questi-
ons précises qui leurs sont confiées. Ces groupes peuvent élaborer et
recommander des propositions d’amendement à la présente Annexe pour
examen par les Parties. Seules les Parties peuvent participer à la formu-
lation de recommandations et aux décisions prises par le Comité à
l’égard des amendements.

4. Si, sur la base des examens visés dans la présente règle, les Parties
décident d’adopter des amendements à la présente Annexe, ces amende-
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adopted and enter into force in accordance with the procedures contai-
ned in Article 19 of this Convention.

SECTION E – SURVEY AND CERTIFICATION REQUIREMENTS FOR BALLAST
WATER MANAGEMENT

Regulation E-1

Surveys

1. Ships of 400 gross tonnage and above to which this Convention
applies, excluding floating platforms, FSUs and FPSOs, shall be subject
to surveys specified below:

.1 An initial survey before the ship is put in service or before the
Certificate required under regulation E-2 or E-3 is issued for the
first time. This survey shall verify that the Ballast Water Mana-
gement plan required by regulation B-1 and any associated
structure, equipment, systems, fitting, arrangements and mate-
rial or processes comply fully with the requirements of this
Convention.

.2 A renewal survey at intervals specified by the Administration,
but not exceeding five years, except where regulation E-5.2,
E-5.5, E-5.6, or E-5.7 is applicable. This survey shall verify that
the Ballast Water Management plan required by regulation B-1
and any associated structure, equipment, systems, fitting, arran-
gements and material or processes comply fully with the appli-
cable requirements of this Convention.

.3 An intermediate survey within three months before or after the
second Anniversary date or within three months before or after
the third Anniversary date of the Certificate, which shall take
the place of one of the annual surveys specified in paragraph
1.4. The intermediate surveys shall ensure that the equipment,
associated systems and processes for Ballast Water Manage-
ment fully comply with the applicable requirements of this
Annex and are in good working order. Such intermediate sur-
veys shall be endorsed on the Certificate issued under regula-
tion E-2 or E-3.

.4 An annual survey within three months before or after each
Anniversary date, including a general inspection of the struc-
ture, any equipment, systems, fittings, arrangements and mate-
rial or processes associated with the Ballast Water Management
plan required by regulation B-1 to ensure that they have been
maintained in accordance with paragraph 9 and remain satisfac-
tory for the service for which the ship is intended. Such annual
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ments sont adoptés et entrent en vigueur conformément aux procédures
prévues à l’article 19 de la présente Convention.

SECTION E – PRESCRIPTIONS EN MATIÈRE DE VISITES ET DE DÉLIVRANCE
DES CERTIFICATS AUX FINS DE LA GESTION DES EAUX DE BALLAST

Règle E-1

Visites

1. Les navires d’une jauge brute égale ou supérieure à 400 auxquels
s’applique la Convention, à l’exception des plates-formes flottantes, des
FSU et des FPSO, doivent être soumis aux visites spécifiées ci-après:

.1 Une visite initiale avant la mise en service du navire ou avant
que le certificat prescrit en vertu de la règle E-2 ou E-3 ne lui
soit délivré pour la première fois. Cette visite doit permettre de
vérifier que le plan de gestion des eaux de ballast prescrit par
la règle B-1 et la structure, l’équipement, les systèmes, les
installations, les aménagements et les matériaux ou procédés
associés satisfont pleinement aux prescriptions de la présente
Convention.

.2 Une visite de renouvellement effectuée aux intervalles spécifiés
par l’Administration, mais n’excédant pas cinq ans, sous réserve
des dispositions de la règle E-5.2, E-5.5, E-5.6 ou E-5.7. Cette
visite doit permettre de vérifier que le plan de gestion des eaux
de ballast precrit par la règle B-1 et la structure, l’équipement,
les systèmes, les installations, les aménagements et les ma-
tériaux ou procédés associés satisfont pleinement aux prescrip-
tions applicables de la présente Convention.

.3 Une visite intermédiaire effectuée dans un délai de trois mois
avant ou après la deuxième date anniversaire du certificat, ou
dans un délai de trois mois avant ou après la troisième date
anniversaire du certificat qui remplace l’une des visites annuel-
les prévues au paragraphe 1.4. La visite intermédiaire doit per-
mettre de s’assurer que l’équipement et les systèmes et procé-
dés associés de gestion des eaux de ballast satisfont pleinement
aux prescriptions applicables de la présente Annexe et sont en
bon état de fonctionnement. Ces visites intermédiaires doivent
être portées sur le certificat délivré en vertu de la règle E-2 ou
E-3.

.4 Une visite annuelle effectuée dans un délai de trois mois avant
ou après chaque date anniversaire, qui comprend une inspection
générale de la structure, de l’équipement, des systèmes, des
installations, des aménagements et des matériaux ou procédés
associés au plan de gestion des eaux de ballast prescrit par la
règle B-1, afin de s’assurer qu’ils ont été maintenus dans les
conditions prévues au paragraphe 9 et restent satisfaisants pour
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surveys shall be endorsed on the Certificate issued under regu-
lation E-2 or E-3.

.5 An additional survey either general or partial, according to the
circumstances, shall be made after a change, replacement, or
significant repair of the structure, equipment, systems, fittings,
arrangements and material necessary to achieve full compliance
with this Convention. The survey shall be such as to ensure that
any such change, replacement, or significant repair has been
effectively made, so that the ship complies with the require-
ments of this Convention. Such surveys shall be endorsed on
the Certificate issued under regulation E-2 or E-3.

2. The Administration shall establish appropriate measures for ships
that are not subject to the provisions of paragraph 1 in order to ensure
that the applicable provisions of this Convention are complied with.

3. Surveys of ships for the purpose of enforcement of the provisions
of this Convention shall be carried out by officers of the Administration.
The Administration may, however, entrust the surveys either to sur-
veyors nominated for the purpose or to organizations recognized by it.

4. An Administration nominating surveyors or recognizing organiza-
tions to conduct surveys, as described in paragraph 3 shall, as a mini-
mum, empower such nominated surveyors or recognized organizations1)
to:

.1 require a ship that they survey to comply with the provisions of
this Convention; and

.2 carry out surveys and inspections if requested by the approp-
riate authorities of a port State that is a Party.

5. The Administration shall notify the Organization of the specific
responsibilities and conditions of the authority delegated to the nomina-
ted surveyors or recognized organizations, for circulation to Parties for
the information of their officers.

6. When the Administration, a nominated surveyor, or a recognized
organization determines that the ship’s Ballast Water Management does
not conform to the particulars of the Certificate required under regula-
tion E-2 or E-3 or is such that the ship is not fit to proceed to sea with-

1) Refer to the guidelines adopted by the Organization by resolution A.739(18),
as may be amended by the Organization, and the specifications adopted by the
Organization by resolution A.789(19), as may be amended by the Organization.
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le service auquel le navire est destiné. Ces visites annuelles
doivent être porté́es sur le certificat délivré en vertu de la règle
E-2 ou E-3.

.5 Une visite supplémentaire, générale ou partielle selon le cas, qui
doit être effectuée à la suite d’un changement, d’un rem-
placement ou d’une réparation importante de la structure, de
l’équipement, des systèmes, des installations, des aménage-
ments et des matériaux, nécessaire pour assurer la pleine con-
formité avec la présente Convention. Cette visite doit permettre
de s’assurer que tout changement, remplacement ou toute répa-
ration importante a été réellement effectuée de telle sorte que le
navire satisfait aux prescriptions de la présente Convention. Ces
visites doivent être portées sur le certificat délivré en vertu de
la règle E-2 ou E-3.

2. Dans le cas des navires qui ne sont pas soumis aux dispositions du
paragraphe 1, l’Administration détermine les mesures à prendre pour
s’assurer que les dispositions applicables de la présente Convention sont
respectées.

3. Les visites de navires aux fins de l’application des dispositions de
la présente Convention doivent être effectuées par des agents de
l’Administration. L’Administration peut toutefois confier les visites soit
à des inspecteurs désignés à cet effet, soit à des organismes reconnus par
elle.

4. Toute Administration qui désigne des inspecteurs ou des organis-
mes reconnus pour effectuer les visites prévues au paragraphe 3 doit au
moins habiliter ces inspecteurs ou organismes reconnus1) à:

.1 exiger qu’un navire soumis à une visite satisfasse aux disposi-
tions de la présente Convention; et

.2 effectuer des visites et des inspections à la requête des autorités
compétentes d’un État du port qui est Partie.

5. L’Administration doit notifier à l’Organisation les responsabilités
spécifiques confiées aux inspecteurs désignés ou aux organismes recon-
nus et les conditions de leur habilitation afin qu’elle les diffuse aux Par-
ties pour l’information de leurs agents.

6. Lorsque l’Administration, un inspecteur désigné ou un organisme
reconnu détermine que la gestion des eaux de ballast du navire ne cor-
respond pas aux indications du certificat precrit en vertu de la règle E-2
ou E-3 ou est telle que le navire n’est pas apte à prendre la mer sans

1) Se reporter aux Directives que l’Organisation a adoptées par la résolution
A.739(18), telles qu’elles pourraient être modifiées par l’Organisation et aux spé-
cifications que l’Organisation a adoptées par la résolution A.789(19), telles
qu’elles pourraient être modifiées par l’Organisation.
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out presenting a threat of harm to the environment, human health, pro-
perty or resources such surveyor or organization shall immediately
ensure that corrective action is taken to bring the ship into compliance.
A surveyor or organization shall be notified immediately, and it shall
ensure that the Certificate is not issued or is withdrawn as appropriate.
If the ship is in the port of another Party, the appropriate authorities of
the port State shall be notified immediately. When an officer of the
Administration, a nominated surveyor, or a recognized organization has
notified the appropriate authorities of the port State, the Government of
the port State concerned shall give such officer, surveyor or organization
any necessary assistance to carry out their obligations under this regula-
tion, including any action described in Article 9.

7. Whenever an accident occurs to a ship or a defect is discovered
which substantially affects the ability of the ship to conduct Ballast
Water Management in accordance with this Convention, the owner, ope-
rator or other person in charge of the ship shall report at the earliest
opportunity to the Administration, the recognized organization or the
nominated surveyor responsible for issuing the relevant Certificate, who
shall cause investigations to be initiated to determine whether a survey
as required by paragraph 1 is necessary. If the ship is in a port of another
Party, the owner, operator or other person in charge shall also report
immediately to the appropriate authorities of the port State and the nomi-
nated surveyor or recognized organization shall ascertain that such
report has been made.

8. In every case, the Administration concerned shall fully guarantee
the completeness and efficiency of the survey and shall undertake to
ensure the necessary arrangements to satisfy this obligation.

9. The condition of the ship and its equipment, systems and proces-
ses shall be maintained to conform with the provisions of this Conven-
tion to ensure that the ship in all respects will remain fit to proceed to
sea without presenting a threat of harm to the environment, human
health, property or resources.

10. After any survey of the ship under paragraph 1 has been comple-
ted, no change shall be made in the structure, any equipment, fittings,
arrangements or material associated with the Ballast Water Management
plan required by regulation B-1 and covered by the survey without the
sanction of the Administration, except the direct replacement of such
equipment or fittings.

Regulation E-2

Issuance or Endorsement of a Certificate

1. The Administration shall ensure that a ship to which regulation E-1
applies is issued a Certificate after successful completion of a survey
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présenter de menace pour l’environnement, la santé humaine, les biens
ou les ressources, cet inspecteur ou organisme doit veiller immédiate-
ment à ce que des mesures correctives soient prises pour rendre le navire
conforme. Un inspecteur ou organisme doit être informé immédiatement
et faire en sorte que le certificat ne soit pas délivré ou soit retiré, selon
le cas. Si le navire se trouve dans un port d’une autre Partie, les autori-
tés compétentes de l’État du port doivent être informées immédiatement.
Lorsqu’un agent de l’Administration, un inspecteur désigné ou un orga-
nisme reconnu a informé les autorités compétentes de l’État du port, le
gouvernement de l’État du port intéressé doit fournir à l’agent, à
l’inspecteur ou à l’organisme en question toute l’assistance nécessaire
pour lui permettre de s’acquitter de ses obligations en vertu de la pré-
sente règle, et notamment de prendre les mesures décrites à l’article 9.

7. Lorsqu’un accident survenu à un navire ou un défaut constaté à
bord compromet fondamentalement l’aptitude du navire à procéder à la
gestion des eaux de ballast conformément à la présente Convention, le
propriétaire, l’exploitant ou toute autre personne ayant la charge du
navire doit faire rapport dès que possible à l’Administration, à
l’organisme reconnu ou à l’inspecteur désigné chargé de délivrer le cer-
tificat pertinent, lequel doit faire entreprendre une enquête afin de déter-
miner s’il est nécessaire de procéder à une visite conformément au para-
graphe 1. Si le navire se trouve dans un port d’une autre Partie, le
propriétaire, l’exploitant ou toute autre personne ayant la charge du
navire doit également faire rapport immédiatement aux autorités compé-
tentes de l’État du port et l’inspecteur désigné ou l’organisme reconnu
doit s’assurer qu’un tel rapport a bien été fait.

8. Dans tous les cas, l’Administration intéressée se porte pleinement
garante de l’exécution complète et de l’efficacité de la visite et s’engage
à prendre les mesures nécessaires pour satisfaire à cette obligation.

9. L’état du navire et de son équipement, de ses systèmes et de ses
procédés doit être maintenu conformément aux dispositions de la pré-
sente Convention de manière que le navire demeure à tous égards apte à
prendre la mer sans présenter de menace pour l’environnement, la santé
humaine, les biens ou les ressources.

10. Après l’une quelconque des visites prévues au paragraphe 1,
aucun changement autre qu’un simple remplacement du matériel et des
installations ne doit être apporté à la structure, à l’équipement, aux
installations, aux aménagements ou aux matériaux associés au plan de
gestion des eaux de ballast precrit par la règle B-1 et ayant fait l’objet
de la visite, sauf autorisation de l’Administration.

Règle E-2

Délivrance d’un certificat ou apposition d’un visa

1. L’Administration doit veiller à ce qu’un certificat soit délivré à un
navire auquel s’applique la règle E-1, après l’achèvement satisfaisant
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conducted in accordance with regulation E-1. A Certificate issued under
the authority of a Party shall be accepted by the other Parties and regar-
ded for all purposes covered by this Convention as having the same vali-
dity as a Certificate issued by them.

2. Certificates shall be issued or endorsed either by the Administra-
tion or by any person or organization duly authorized by it. In every
case, the Administration assumes full responsibility for the Certificate.

Regulation E-3

Issuance or Endorsement of a Certificate by Another Party

1. At the request of the Administration, another Party may cause a
ship to be surveyed and, if satisfied that the provisions of this Conven-
tion are complied with, shall issue or authorize the issuance of a Certi-
ficate to the ship, and where appropriate, endorse or authorize the endor-
sement of that Certificate on the ship, in accordance with this Annex.

2. A copy of the Certificate and a copy of the survey report shall be
transmitted as soon as possible to the requesting Administration.

3. A Certificate so issued shall contain a statement to the effect that it
has been issued at the request of the Administration and it shall have the
same force and receive the same recognition as a Certificate issued by
the Administration.

4. No Certificate shall be issued to a ship entitled to fly the flag of a
State which is not a Party.

Regulation E-4

Form of the Certificate

The Certificate shall be drawn up in the official language of the
issuing Party, in the form set forth in Appendix I. If the language used
is neither English, French nor Spanish, the text shall include a transla-
tion into one of these languages.

Regulation E-5

Duration and Validity of the Certificate

1. A Certificate shall be issued for a period specified by the Admini-
stration that shall not exceed five years.

2. For renewal surveys:
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d’une visite effectuée conformément à ladite règle. Un certificat délivré
sous l’autorité d’une Partie à la présente Convention doit être accepté
par les autres Parties et considéré, à toutes les fins visées par la présente
Convention, comme ayant la même validité qu’un certificat délivré par
elles.

2. Les certificats doivent être délivrés ou visés soit par
l’Administration, soit par tout agent ou organisme dûment autorisé par
elle. Dans tous les cas, l’Administration assume l’entière responsabilité
du certificat.

Règle E-3

Délivrance d’un certificat ou apposition d’un visa par une autre Partie

1. Une autre Partie peut, à la requête de l’Administration, faire visi-
ter un navire et, si elle estime qu’il satisfait aux dispositions de la pré-
sente Convention, elle lui délivre un certificat ou en autorise la déliv-
rance et, le cas échéant, appose un visa ou autorise l’apposition d’un visa
sur le certificat dont est muni le navire, conformément à la présente
Annexe.

2. Une copie du certificat et une copie du rapport de visite doivent
être adressées dès que possible à l’Administration qui a fait la requête.

3. Un certificat ainsi délivré doit comporter une déclaration établis-
sant qu’il a été délivré à la requête de l’Administration; il a la même
valeur et doit être accepté dans les mêmes conditions qu’un certificat
délivré par l’Administration.

4. Il ne doit pas être délivré de certificat à un navire qui est autorisé
à battre le pavillon d’un État qui n’est pas Partie.

Règle E-4

Modèle du certificat

Le certificat doit être établi dans la langue officielle de la Partie qui le
délivre, selon le modèle qui figure à l’appendice I. Si la langue utilisée
n’est ni l’anglais, ni l’espagnol, ni le français, le texte doit comprendre
une traduction dans l’une de ces langues.

Règle E-5

Durée et validité du certificat

1. Le certificat doit être délivré pour une durée spécifiée par
l’Administration, qui ne doit pas dépasser cinq ans.

2. Pour les visites de renouvellement:

65 256



.1 Notwithstanding the requirements of paragraph 1, when the
renewal survey is completed within three months before the
expiry date of the existing Certificate, the new Certificate shall
be valid from the date of completion of the renewal survey to a
date not exceeding five years from the date of expiry of the exi-
sting Certificate.

.2 When the renewal survey is completed after the expiry date of
the existing Certificate, the new Certificate shall be valid from
the date of completion of the renewal survey to a date not
exceeding five years from the date of expiry of the existing Cer-
tificate.

.3 When the renewal survey is completed more than three months
before the expiry date of the existing Certificate, the new Cer-
tificate shall be valid from the date of completion of the rene-
wal survey to a date not exceeding five years from the date of
completion of the renewal survey.

3. If a Certificate is issued for a period of less than five years, the
Administration may extend the validity of the Certificate beyond the
expiry date to the maximum period specified in paragraph 1, provided
that the surveys referred to in regulation E-1.1.3 applicable when a Cer-
tificate is issued for a period of five years are carried out as appropriate.

4. If a renewal survey has been completed and a new Certificate can-
not be issued or placed on board the ship before the expiry date of the
existing Certificate, the person or organization authorized by the Admi-
nistration may endorse the existing Certificate and such a Certificate
shall be accepted as valid for a further period which shall not exceed five
months from the expiry date.

5. If a ship at the time when the Certificate expires is not in a port in
which it is to be surveyed, the Administration may extend the period of
validity of the Certificate, but this extension shall be granted only for the
purpose of allowing the ship to complete its voyage to the port in which
it is to be surveyed, and then only in cases where it appears proper and
reasonable to do so. No Certificate shall be extended for a period longer
than three months, and a ship to which such extension is granted shall
not, on its arrival in the port in which it is to be surveyed, be entitled by
virtue of such extension to leave that port without having a new Certi-
ficate. When the renewal survey is completed, the new Certificate shall
be valid to a date not exceeding five years from the date of expiry of the
existing Certificate before the extension was granted.

6. A Certificate issued to a ship engaged on short voyages which has
not been extended under the foregoing provisions of this regulation may
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.1 Nonobstant les prescriptions du paragraphe 1, lorsque la visite
de renouvellement est achevée dans un délai de trois mois avant
la date d’expiration du certificat existant, le nouveau certificat
est valable à compter de la date d’achèvement de la visite de
renouvellement jusqu’à une date qui n’est pas postérieure de
plus de cinq ans à la date d’expiration du certificat existant.

.2 Lorsque la visite de renouvellement est achevée après la date
d’expiration du certificat existant, le nouveau certificat est vala-
ble à compter de la date d’achèvement de la visite de renouvel-
lement jusqu’à une date qui n’est pas postérieure de plus de
cinq ans à la date d’expiration du certificat existant.

.3 Lorsque la visite de renouvellement est achevée plus de trois
mois avant la date d’expiration du certificat existant, le nouveau
certificat est valable à compter de la date d’achèvement de la
visite de renouvellement jusqu’à une date qui n’est pas pos-
térieure de plus de cinq ans à la date d’achèvement de la visite
de renouvellement.

3. Si un certificat est délivré pour une durée inférieure à cinq ans,
l’Administration peut proroger la validité dudit certificat au-delà de la
date d’expiration jusqu’à concurrence de la période maximale prévue au
paragraphe 1, à condition que les visites spécifiées à la règle E-1.1.3, qui
doivent avoir lieu lorsqu’un certificat est délivré pour cinq ans, soient
effectuées selon que de besoin.

4. Si, après une visite de renouvellement, un nouveau certificat ne
peut pas être délivré ou remis au navire avant la date d’expiration du
certificat existant, la personne ou l’organisme autorisé par
l’Administration peut apposer un visa sur le certificat existant et ce cer-
tificat doit être accepté comme valable pour une nouvelle periode qui ne
peut pas dépasser cinq mois à compter de la date d’expiration.

5. Si, à la date d’expiration du certificat, le navire ne se trouve pas
dans un port dans lequel il doit subir une visite, l’Administration peut
proroger la validité de ce certificat. Toutefois, une telle prorogation ne
doit être accordée que pour permettre au navire d’achever son voyage
vers le port dans lequel il doit être visité et ce, uniquement dans le cas
où cette mesure semble opportune et raisonnable. Aucun certificat ne
doit être ainsi prorogé pour une période de plus de trois mois et un
navire auquel cette prorogation a été accordée n’est pas en droit, en vertu
de cette prorogation, après son arrivée dans le port dans lequel il doit
être visité, d’en repartir sans avoir obtenu un nouveau certificat. Lors-
que la visite de renouvellement est achevée, le nouveau certificat est
valable pour une période n’excédant pas cinq ans à compter de la date
d’expiration du certificat existant avant que la prorogation ait été accor-
dée.

6. Un certificat délivré à un navire effectuant des voyages courts, qui
n’a pas été prorogé conformément aux dispositions précédentes de la
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be extended by the Administration for a period of grace of up to one
month from the date of expiry stated on it. When the renewal survey is
completed, the new Certificate shall be valid to a date not exceeding five
years from the date of expiry of the existing Certificate before the exten-
sion was granted.

7. In special circumstances, as determined by the Administration, a
new Certificate need not be dated from the date of expiry of the existing
Certificate as required by paragraph 2.2, 5 or 6 of this regulation. In
these special circumstances, the new Certificate shall be valid to a date
not exceeding five years from the date of completion of the renewal
survey.

8. If an annual survey is completed before the period specified in
regulation E-1, then:

.1 the Anniversary date shown on the Certificate shall be amended
by endorsement to a date which shall not be more than three
months later than the date on which the survey was completed;

.2 the subsequent annual or intermediate survey required by regu-
lation E-1 shall be completed at the intervals prescribed by that
regulation using the new Anniversary date;

.3 the expiry date may remain unchanged provided one or more
annual surveys, as appropriate, are carried out so that the maxi-
mum intervals between the surveys prescribed by regulation E-1
are not exceeded.

9. A Certificate issued under regulation E-2 or E-3 shall cease to be
valid in any of the following cases:

.1 if the structure, equipment, systems, fittings, arrangements and
material necessary to comply fully with this Convention is
changed, replaced or significantly repaired and the Certificate is
not endorsed in accordance with this Annex;

.2 upon transfer of the ship to the flag of another State. A new Cer-
tificate shall only be issued when the Party issuing the new Cer-
tificate is fully satisfied that the ship is in compliance with the
requirements of regulation E-1. In the case of a transfer between
Parties, if requested within three months after the transfer has
taken place, the Party whose flag the ship was formerly entitled
to fly shall, as soon as possible, transmit to the Administration
copies of the Certificates carried by the ship before the transfer
and, if available, copies of the relevant survey reports;

.3 if the relevant surveys are not completed within the periods spe-
cified under regulation E-1.1; or
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présente règle, peut être prorogé par l’Administration pour une période
de grâce ne dépassant pas d’un mois la date d’expiration indiquée sur ce
certificat. Lorsque la visite de renouvellement est achevée, le nouveau
certificat est valable pour une période n’excédant pas cinq ans à comp-
ter de la date d’expiration du certificat existant avant que la prorogation
ait été accordée.

7. Dans certains cas particuliers, tels qu’arrêtés par l’Administration,
il n’est pas nécessaire que la validité du nouveau certificat commence à
la date d’expiration du certificat existant conformément aux prescrip-
tions du paragraphe 2.2, 5 ou 6 de la présente règle. Dans ces cas par-
ticuliers, le nouveau certificat est valable pour une période n’excédant
pas cinq ans à compter de la date d’achèvement de la visite de renou-
vellement.

8. Lorsqu’une visite annuelle est effectuée dans un délai inférieur à
celui qui est spécifié à la règle E-1:

.1 la date anniversaire figurant sur le certificat est remplacée au
moyen d’un visa par une date qui ne doit pas être postérieure
de plus de trois mois à la date à laquelle la visite a été achevée;

.2 la visite annuelle ou intermédiaire suivante prescrite à la règle
E-1 doit être achevée aux intervalles stipulés par cette règle,
calculés à partir de la nouvelle date anniversaire;

.3 la date d’expiration peut demeurer inchangée à condition qu’une
ou plusieurs visites annuelles, selon le cas, soient effectuées de
telle sorte que les intervalles maximaux entre visites prescrits
par la règle E-1 ne soient pas dépassés.

9. Un certificat délivré en vertu de la règle E-2 ou E-3 cesse d’être
valable dans l’un quelconque des cas suivants:

.1 si la structure, l’équipement, les systèmes, les installations, les
aménagements et les matériaux nécessaires pour satisfaire
pleinement à la présente Convention ont fait l’objet d’un chan-
gement, d’un remplacement ou d’une réparation importante et
si un visa n’a pas été apposé sur le certificat conformément à la
présente Annexe;

.2 si un navire passe sous le pavillon d’un autre État. Un nouveau
certificat ne doit être délivré que si la Partie délivrant le nou-
veau certificat a la certitude que le navire satisfait aux prescrip-
tions de la règle E-1. Dans le cas d’un transfert de pavillon entre
Parties, si la demande lui en est faite dans un délai de trois mois
à compter du transfert, la Partie dont le navire était autorisé pré-
cédemment à battre le pavillon adresse dès que possible à
l’Administration des copies du certificat dont le navire était
muni avant le transfert, ainsi que des copies des rapports de
visite, le cas échéant;

.3 si les visites pertinentes ne sont pas achevées dans les délais
spécifiés à la règle E-1.1; ou
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.4 if the Certificate is not endorsed in accordance with regulation
E-1.1.

Appendix I

Form of international ballast water management certificate

International ballast water management certificate

Issued under the provisions of the International Convention for the
Control and Management of Ships’ Ballast Water and Sediments (herein-
after referred to as ‘‘the Convention’’) under the authority of the Gover-
nment of

.................................................................................................................

(full designation of the country)

by ...........................................................................................................

(full designation of the competent person or organization authorized
under the provisions of the Convention)

Particulars of ship1)

Name of ship ..................................................................................

Distinctive number or letters ........................................................

Port of registry ..............................................................................

Gross Tonnage ...............................................................................

IMO number2) ...............................................................................

Date of Construction .....................................................................

Ballast Water Capacity (in cubic metres) .....................................

Details of Ballast Water Management Method(s) Used

1) Alternatively, the particulars of the ship may be placed horizontally in
boxes.

2) IMO Ship Identification Number Scheme adopted by the Organization by
resolution A.600(15).
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.4 si le visa prévu à la règle E-1.1 n’a pas été apposé sur le certi-
ficat.

Appendice I

Modèle de certificat international de gestion des eaux de ballast

Certificat international de gestion des eaux de ballast

Délivré en vertu des dispositions de la Convention internationale pour
le contrôle et la gestion des eaux de ballast et sédiments des navires (ci-
après dénommée «la Convention») sous l’autorité du Gouvernement

.................................................................................................................

(Nom offıciel complet du pays)

par ..........................................................................................................

(Titre offıciel complet de la personne compétente ou de l’organisme
autorisé en vertu des dispositions de la Convention)

Caractéristiques du navire1)

Nom du navire ...............................................................................

Numéro ou lettres distinctifs .........................................................

Port d’immatriculation ..................................................................

Jauge brute .....................................................................................

Numéro OMI2) ..............................................................................

Date de construction .....................................................................

Capacité en eaux de ballast (en mètres cubes) ............................

Renseignements sur la (les) méthode(s) utilisée(s) pour procéder à la
gestion des eaux de ballast

1) Les caractéristiques du navire peuvent aussi être présentées horizontalement
dans des cases.

2) Système de numéros OMI d’identification des navires que l’Organisation a
adopté par la résolution A.600(15).
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Method of Ballast Water Management used ........................................

Date installed (if applicable) .........................................................

Name of manufacturer (if applicable) ..........................................

The principal Ballast Water Management method(s) employed on this
ship is/are:

h in accordance with regulation D-1

h in accordance with regulation D-2
(describe) .........................................................................................

h the ship is subject to regulation D-4

This is to certify:
1. That the ship has been surveyed in accordance with regulation E-1

of the Annex to the Convention; and

2. That the survey shows that Ballast Water Management on the ship
complies with the Annex to the Convention.

This certificate is valid until ............. subject to surveys in accordance
with regulation E-1 of the Annex to the Convention.

Completion date of the survey on which this certificate is based:
dd/mm/yyyy

Issued at .................................................................................................

(Place of issue of certificate)

.................................... ...............................................................

(Date of issue) Signature of authorized offıcial issuing
the certificate)

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Endorsement for annual and intermediate survey(s)

This is to certify that at a survey required by regulation E-1 of the
Annex to the Convention the ship was found to comply with the rele-
vant provisions of the Convention:

Annual survey: Signed ...................................................

(Signature of duly authorized offıcial)

Place .....................................................
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Méthode utilisée pour procéder à la gestion des eaux de ballast .......

Date d’installation (s’il y a lieu) ..................................................

Nom du fabricant (s’il y a lieu) ...................................................

La (les) principale(s) méthode(s) utilisée(s) pour procéder à la gestion
des eaux de ballast à bord du présent navire est (sont):

h conforme(s) à la règle D-1

h conforme(s) à la règle D-2
(Veuillez préciser) ............................................................................

h le navire est soumis à la règle D-4

Il est certifié:
1. que le navire a été visité́ conformément à la règle E-1 de l’Annexe

de la Convention; et

2. qu’à la suite cette visite, il a été constaté que la gestion des eaux
de ballast à bord du navire satisfaisait aux dispositions de l’Annexe de
la Convention.

Le présent certificat est valable jusqu’au ............... sous réserve des
visites prévues à la règle E-1 de l’Annexe de la Convention.

Date d’achèvement de la visite sur la base de laquelle le présent cer-
tificat est délivré: jour/mois/année

Délivré à ................................................................................................

(Lieu de délivrance du certificat)

Le .............................. .............................................................

(Date de délivrance) (Signature de l’agent autorisé qui déli-
vré le certificat)

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Attestation de visite(s) annuelle(s) et intermédiaire(s)

Il est certifié que, lors d’une visite prescrite par la règle E-1 de
l’Annexe de la Convention, il a été constaté que le navire satisfaisait aux
dispositions pertinentes de la Convention.

Visite annuelle: Signé: ...................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................
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Date ......................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Annual*/Intermediate survey*: Signed .................................................

(Signature of duly authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Annual*/Intermediate survey*: Signed .................................................

(Signature of duly authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Annual survey: Signed .................................................

(Signature of duly authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Annual / intermediate survey in accordance with regulation
E-5.8.3

THIS IS TO CERTIFY that, at an annual / intermediate** survey in
accordance with regulation E-5.8.3 of the Annex to the Convention, the
ship was found to comply with the relevant provisions of the Conven-
tion:

Signed .................................................

(Signature of authorized offıcial)

* Delete as appropriate
** Delete as appropriate
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Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Visite annuelle/intermédiaire*: Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Visite annuelle/intermédiaire*: Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Visite annuelle: Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Visite annuelle/intermédiaire effectuée conformément à la règle
E-5.8.3

II est certifié que, lors d’une visite annuelle/intermédiaire** effectuée
conformément à la règle E-5.8.3 de l’Annexe de la Convention, il a été
constaté que le navire satisfaisait aux dispositions pertinentes de la Con-
vention.

Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

* Rayer les mentions inutiles.
** Rayer les mentions inutiles.
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Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Endorsement to extend the certificate if valid for less than 5 years
where regulation E-5.3 applies

The ship complies with the relevant provisions of the Convention, and
this Certificate shall, in accordance with regulation E-5.3 of the Annex
to the Convention, be accepted as valid until ...........................................

Signed .................................................

(Signature of authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Endorsement where the renewal survey has been completed and
regulation E-5.4 applies

The ship complies with the relevant provisions of the Convention and
this Certificate shall, in accordance with regulation E-5.4 of the Annex
to the Convention, be accepted as valid until ..........................................

Signed .................................................

(Signature of authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)
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Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Visa de prorogation du certificat s’il est valable pour une durée
inférieure à 5 ans, en cas d’application de la règle E-5.3

Le navire satisfait aux dispositions pertinentes de la Convention et le
présent certificat, conformément à la règle E-5.3 de l’Annexe de la Con-
vention, est accepté comme valable jusqu’au ...........................................

Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Visa apposé après achèvement de la visite de renouvellement, en
cas d’application de la règle E-5.4

Le navire satisfait aux dispositions pertinentes de la Convention et le
présent certificat, conformément à la règle E-5.4 de l’Annexe de la Con-
vention, est accepté comme valable jusqu’au ...........................................

Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)
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Endorsement to extend the validity of the certificate until reaching
the port of survey or for a period of grace where regulation e-5.5

Or E-5.6 applies

This Certificate shall, in accordance with regulation E-5.5 or E-5.6* of
the Annex to the Convention, be accepted as valid until ...........

Signed .................................................

(Signature of authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

Endorsement for advancement of anniversary date where
regulation E-5.8 applies

In accordance with regulation E-5.8 of the Annex to the Convention
the new Anniversary date is .............

Signed .................................................

(Signature of authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

In accordance with regulation E-5.8 of the Annex to the Convention
the new Anniversary date is .....................

Signed .................................................

(Signature of duly authorized offıcial)

Place ...................................................

Date ....................................................

(Seal or stamp of the authority, as appropriate)

* Delete as appropriate
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Visa de prorogation de la validité du certificat jusqu’à ce que le
navire arrive dans le port de visite ou pour une période de grâce,

en cas d’application de la règle E-5.5 Ou E-5.6

Le présent certificat, conformément à la règle E-5.5 ou E-5.6* de
l’Annexe de la Convention, est accepté comme valable jusqu’au ...........

Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Visa pour l’avancement de la date anniversaire, en cas
d’application de la règle E-5.8

Conformément à la règle E-5.8 de l’Annexe de la Convention, la nou-
velle date anniversaire est fixée au............................................................

Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

Conformément à la règle E-5.8 de l’Annexe de la Convention, la nou-
velle date anniversaire est fixée au............................................................

Signé: ....................................................

(Signature de l’agent autorisé)

Lieu:......................................................

Date: .....................................................

(Cachet ou tampon, selon le cas, de l’autorité)

* Rayer les mentions inutiles.
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Appendix II

Form of ballast water record book

International convention for the control and management of ships’
ballast water and sediments

Period From: ...... To: ........

Name of Ship ........................................................................................

IMO number ..........................................................................................

Gross tonnage ........................................................................................

Flag ........................................................................................................

Total Ballast Water capacity (in cubic metres) ....................................

The ship is provided with a Ballast Water Management plan h

Diagram of ship indicating ballast tanks:

1 Introduction

In accordance with regulation B-2 of the Annex to the International
Convention for the Control and Management of Ships’ Ballast Water and
Sediments, a record is to be kept of each Ballast Water operation. This
includes discharges at sea and to reception facilities.

2 Ballast Water and Ballast Water Management

‘‘Ballast Water’’ means water with its suspended matter taken on
board a ship to control trim, list, draught, stability, or stresses of a ship.
Management of Ballast Water shall be in accordance with an approved
Ballast Water Management plan and taking into account Guidelines1)
developed by the Organization.

3 Entries in the Ballast Water Record Book

Entries in the Ballast Water record book shall be made on each of the
following occasions:

1) Refer to the Guidelines for the control and management of ships’ ballast
water to minimize the transfer of harmful aquatic organisms and pathogens adop-
ted by the Organization by resolution A.868(20).
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Appendice II

Modèle de registre des eaux de ballast

Convention internationale pour le contrôle et la gestion des eaux
de ballast et sédiments des navires

Période allant du: ................au: ..........

Nom du navire........................................................................................

Numero OMI ..........................................................................................

Jauge brute..............................................................................................

Pavillon ...................................................................................................

Capacité totale en eaux de ballast (en mètres cubes) ...........................

Le navire est muni d’un plan de gestion des eaux de ballast h

Schéma du navire indiquant les citernes à ballast:

1. Introduction

Conformément à la règle B-2 de l’Annexe de la Convention interna-
tionale pour le contrôle et la gestion des eaux de ballast et sédiments des
navires, il doit être tenu un registre dans lequel est consignée chaque
opération concernant les eaux de ballast, y compris les rejets effectués
en mer et dans des installations de réception.

2. Eaux de ballast et gestion des eaux de ballast

L’expression «eaux de ballast» désigne les eaux et les matières en sus-
pension chargées à bord d’un navire pour contrôler l’assiette, la gîte, le
tirant d’eau, la stabilité ou les contraintes. La gestion des eaux de bal-
last doit être conforme à un plan approuvé de gestion des eaux de bal-
last et tenir compte des Directives1) élaborées par l’Organisation).

3. Mentions portées sur le registre des eaux de ballast

Des mentions doivent être portées sur le registre des eaux de ballast à
chacune des occasions suivantes:

1) Il convient de se reporter aux Directives relatives au contrôle et à la gestion
des eaux de ballast des navires en vue de réduire au minimum le transfert
d’organismes aquatiques nuisibles et d’agents pathogènes que l’Organisation a
adoptées par la résolution A.868(20).
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3.1 When Ballast Water is taken on board:
.1 Date, time and location port or facility of uptake (port or lat/

long), depth if outside port
.2 Estimated volume of uptake in cubic metres
.3 Signature of the officer in charge of the operation.

3.2 Whenever Ballast Water is circulated or treated for Ballast Water
Management purposes:

.1 Date and time of operation

.2 Estimated volume circulated or treated (in cubic metres)

.3 Whether conducted in accordance with the Ballast Water Mana-
gem ent plan

.4 Signature of the officer in charge of the operation

3.3 When Ballast Water is discharged into the sea:
.1 Date, time and location of port or facility of discharge (port or

lat/long)
.2 Estimated volume discharged in cubic metres plus remaining

volume in cubic metres
.3 Whether approved Ballast Water Management plan had been

implemented prior to discharge
.4 Signature of the officer in charge of the operation.

3.4 When Ballast Water is discharged to a reception facility:

.1 Date, time, and location of uptake

.2 Date, time, and location of discharge

.3 Port or facility

.4 Estimated volume discharged or taken up, in cubic metres

.5 Whether approved Ballast Water Management plan had been
implemented prior to discharge

.6 Signature of officer in charge of the operation

3.5 Accidental or other exceptional uptake or discharges of Ballast
Water:

.1 Date and time of occurrence

.2 Port or position of the ship at time of occurrence

.3 Estimated volume of Ballast Water discharged

.4 Circumstances of uptake, discharge, escape or loss, the reason
therefore and general remarks.

.5 Whether approved Ballast Water Management plan had been
implemented prior to discharge

.6 Signature of officer in charge of the operation

3.6 Additional operational procedure and general remarks
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3.1. Lorsque le navire prend de l’eau de ballast:
.1 Date, heure et lieu, port ou installation, de la prise de ballast

(port ou latitude/longitude), profondeur si en dehors du port
.2 Estimation du volume de ballast pris à bord, en mètres cubes
.3 Signature de l’officier chargé de l’opération

3.2. Chaque fois que de l’eau de ballast est mise en circulation ou
traitée aux fins de la gestion des eaux de ballast:

.1 Date et heure de l’opération

.2 Estimation du volume mis en circulation ou traité (en mètres
cubes)

.3 L’opération a-t-elle été menée conformément au plan de gestion
des eaux de ballast?

.4 Signature de l’officier chargé de l’opération

3.3. Lorsque l’eau de ballast est rejetée à la mer:
.1 Date, heure et lieu, port ou installation, du rejet (port ou latitude/

longitude)
.2 Estimation du volume de ballast rejeté, en mètres cubes, et du

volume restant, en mètres cubes
.3 Le plan approuvé de gestion des eaux de ballast a-t-il été mis

en oeuvre avant le rejet?
.4 Signature de l’officier chargé de l’opération

3.4. Lorsque de l’eau de ballast est rejetée dans une installation de
réception:

.1 Date, heure et lieu de la prise de ballast

.2 Date, heure et lieu du rejet de ballast

.3 Port ou installation

.4 Estimation du volume de ballast rejeté ou pris en mètres cubes

.5 Le plan approuvé de gestion des eaux de ballast a-t-il été mis
en oeuvre avant le rejet?

.6 Signature de l’officier chargé de l’opération

3.5. Rejet accidentel ou autre prise ou rejet exceptionnel d’eau de bal-
last

.1 Date et heure à laquelle le rejet ou la prise de ballast s’est pro-
duit

.2 Port ou position du navire au moment du rejet ou de la prise de
ballast

.3 Estimation du volume de ballast rejeté

.4 Circonstances de la prise, du rejet, de la fuite ou de la perte de
ballast, cause et observations générales

.5 Le plan approuvé de gestion des eaux de ballast a-t-il été mis
en oeuvre avant le rejet?

.6 Signature de l’officier chargé de l’opération

3.6. Procédures d’exploitation supplémentaires et observations
générales
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4 Volume of Ballast Water

The volume of Ballast Water onboard should be estimated in cubic
metres. The Ballast Water record book contains many references to esti-
mated volume of Ballast Water. It is recognized that the accuracy of esti-
mating volumes of ballast is left to interpretation.

Record of ballast water operations

Sample ballast water record book page

Name of Ship: .......................................................................................

Distinctive number or letters ................................................................

Date Item
(number)

Record of operations/signature of officers in
charge

Signature of master.................................................................................
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4. Volume d’eau de ballast

Le volume d’eau de ballast à bord du navire devrait être estimé en
mètres cubes. Le registre des eaux de ballast se réfère à maintes reprises
à l’estimation du volume d’eau de ballast. Il est reconnu que la préci-
sion avec laquelle les volumes sont estimés est sujette à interprétation.

Registre des opérations concernant les eaux de ballast

Exemple de page du registre des eaux de ballast

Nom du navire:.......................................................................................

Numéro ou lettres distinctifs:.................................................................

Date Rubrique
(numéro)

Opération/signature de l’officier responsable

Signature du capitaine: ...........................................................................
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Resolutions adopted by the conference

Resolution 1

Future work by the organization pertaining to the international
convention for the control and management of ships’ ballast water

and sediments

The conference,

having adopted the International Convention for the Control and
Management of Ships’ Ballast Water and Sediments (Convention),

noting that Articles 5 and 9 and regulations A-4, A-5, B-I, B-3, 8-4,
B-5, C-l, D-3 and D-4 of the Annex to the Convention refer to guide-
lines or procedures to be developed by the Organization for the specific
purposes identified therein,

recognizing the need for the development of these Guidelines in order
to ensure global and uniform application of the relevant requirements of
the Convention,

invites the Organization to develop as a matter of urgency:
.1 Guidelines for sediment reception facilities under Article 5 and

regulation B-5;
.2 Guidelines for sampling of ballast water under Article 9;

.3 Guidelines on ballast water management equivalent compliance
for pleasure and search and rescue craft under regulation A-5;

.4 Ballast water management plan guidelines under regulation B-I;

.5 Guidelines for ballast water reception facilities under regulation
B-3;

.6 Guidelines for ballast water exchange under regulation B-4;

.7 Guidelines for additional measures under regulation C-l and for
risk assessment under regulation A-4;

.8 Guidelines for approval of ballast water management systems
under regulation D-3.1;

.9 Procedure for approval of active substances under regulation
D-3.2; and

.10 Guidelines for prototype ballast water treatment technologies
under regulation D-4,
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Résolutions adoptées par la conférence

Résolution 1

Travaux futurs de l’organisation concernant la convention
internationale pour le contrôle et la gestion des eaux de ballast et

sédiments des navires

La Conférence,

ayant adopté la Convention internationale pour le contrôle et la ge-
stion des eaux de ballast et sédiments des navires (ci-après dénommée
«la Convention»),

notant que les articles 5 et 9 et les règles A-4, A-5, B-1, B-3, B-4, B-5,
C-1, D-3 et D-4 de l’Annexe de la Convention renvoient aux directives
ou procédures qui doivent être élaborées par l’Organisation et qui doi-
vent porter sur des questions spécifiques indiquées dans ces articles et
règles,

reconnaissant qu’il est nécessaire d’élaborer les directives en question
afin de garantir l’application uniforme à l’échelle mondiale des prescrip-
tions pertinentes de la Convention,

invite l’Organisation à élaborer de toute urgence:
.1 des directives pour les installations de réception des sédiments

en vertu de l’article 5 et de la règle B-5;
.2 des directives pour l’échantillonnage des eaux de ballast en

vertu de 1’article 9;
.3 des directives sur le respect de conditions équivalentes pour la

gestion des eaux de ballast à l’intention des bateaux de plai-
sance et des engins de recherche et de sauvetage en vertu de la
règle A-5;

.4 des directives sur le plan de gestion des eaux de ballast en vertu
de la règle B-1;

.5 des directives pour les installations de réception des eaux de
ballast en vertu de la règle B-3;

.6 des directives pour le renouvellement des eaux de ballast en
vertu de la règle B-4;

.7 des directives concernant les mesures supplémentaires prises en
vertu de la règle C-1 et l’évaluation des risques en vertu de la
règle A-4;

.8 des directives pour l’approbation des systèmes de gestion des
eaux de ballast en vertu de la règle D-3.1;

.9 procédure d’approbation des substances actives en vertu de la
règle D-3.2; et

.10 des directives concernant les prototypes de technologies de
traitement des eaux de ballast en vertu de la règle D-4,
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And adopt them, as soon as practicable, and in any case before the
entry into force of the Convention with a view to facilitating global and
uniform implementation of the Convention.

Resolution 2

The use of decision making tools when reviewing the standards
pursuant to regulation D-5

The conference,

having adopted the International Convention for the Control and
Management of Ships’ Ballast Water and Sediments (Convention),

noting that regulation D-5 of the Convention requires that, at a meet-
ing of the Marine Environment Protection Committee held no later than
three years before the earliest effective date of the standard set forth in
regulation D-2, the Committee shall undertake a review which includes
a determination of whether appropriate technologies are available to
achieve the standard, an assessment of the criteria in paragraph 2 of
regulation D-5, and an assessment of the socio-economic effect(s) spe-
cifically in relation to the developmental needs of developing countries,
particularly small island developing States,

recognizing the value of decision-making tools when preparing com-
plex assessments,

recommends the Organization to apply suitable decision-making tools
when conducting the review of standards in accordance with regulation
D-5 of the Convention; and

invites the Member States to advise the Organization on any relevant,
robust decision-making tools to assist it in the conduct of such review.

Resolution 3

Promotion of technical co-operation and assistance

The conference,

having adopted the International Convention for the Control and
Management of Ships’ Ballast Water and Sediments (Convention),

being a ware that Parties to the Convention will be called upon to give
full and complete effect to its provisions, in order to prevent, minimize
and ultimately eliminate the transfer of harmful aquatic organisms and
pathogens through the control and management of ships’ ballast water
and sediments,
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et à les adopter le plus tôt possible et, en tout cas, avant l’entrée en
vigueur de la Convention afin de faciliter l’application uniforme à
l’échelle mondiale de la présente Convention.

Résolution 2

Utilisation d’outils décisionnels pour l’examen des normes en
application de la règle D-5

La Conférence,

ayant adopté la Convention internationale pour le contrôle et la ge-
stion des eaux de ballast et sédiments des navires (ci-après dénommée
«la Convention»),

notant que la règle D-5 de la Convention exige que lors d’une réunion
qu’il tiendra au plus tard trois ans avant la date la plus proche à laquelle
la norme de la règle D-2 prendra effet, le Comité entreprenne un exa-
men visant à déterminer s’il existe des technologies permettant de satis-
faire à ladite norme, à évaluer les critères énoncés au paragraphe 2 de la
règle D-5 et à analyser les effets socio-économiques eu égard, en parti-
culier, aux besoins des pays en développement et notamment des petits
États insulaires en développement,

reconnaissant que des outils décisionnels sont utiles pour procéder à
des évaluations complexes,

recommande que l’Organisation utilise des outils décisionnels approp-
riés pour procéder à l’examen des normes conformément à la règle D-5
de la Convention; et

invite les États Membres a fournir des avis à l’Organisation sur les
outils décisionnels utiles et fiables qui pourraient l’aider à procéder à cet
examen.

Résolution 3

Promotion de la coopération et de l’assistance techniques

La Conférence,

ayant adopté la Convention internationale pour le contrôle et la ge-
stion des eaux de ballast et sédiments des navires (ci-après dénommée
«la Convention»),

consciente du fait que les Parties à la Convention seront appelées à
donner pleinement et entièrement effet à ses dispositions de manière à
prévenir, réduire au minimum et finalement, éliminer le transfert
d’organismes aquatiques nuisibles et d’agents pathogènes au moyen du
contrôle et de la gestion des eaux de ballast et sédiments des navires,
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noting that the Convention provides in Articles 13.1 and 13.2 for Par-
ties, inter alia, to provide support for those Parties that request technical
assistance in respect of the control and management of ships’ ballast
water and sediments,

recognizing the valuable technical co-operation activities undertaken
in partnership with developing countries on ballast water management
issues under the GEF/UNDP/IMO Global Ballast Water Management
Programme (GloBallast) since 2000,

being convinced that the promotion of technical co-operation will
expedite the acceptance, uniform interpretation and enforcement of the
Convention by States,

noting with appreciation that, through the adoption of resolution
A.901(21), the Assembly of the International Maritime Organization
(lMO):

a) affirmed that IMO’s work in developing global maritime standards
and in providing technical co-operation for their effective implementa-
tion and enforcement can and does contribute to sustainable develop-
ment; and

b) decided that IMO’s mission statement, in relation to technical
co-operation in the 2000s, is to help developing countries improve their
ability to comply with international rules and standards relating to mari-
time safety and the prevention and control of marine pollution, giving
priority to technical assistance programmes that focus on human
resource development, particularly through training, and institutional
capacity building;

1. Requests Member States, in co-operation with IMO, other interest-
ed States and international bodies, competent international or regional
organizations, and industry programmes, to promote and provide di-
rectly, or through IMO, support to States that request technical assistance
for:

a) the assessment of the implications of ratifying, accepting, approv-
ing, or acceding to, as well as implementing and enforcing the Conven-
tion;

b) the development of national legislation and institutional arrange-
ments to give effect to the Convention;

c) the training of scientific and technical personnel for research,
monitoring and enforcement (e.g., ballast water risk assessments, in-
vasive marine species surveys, monitoring and early warning systems,
ballast water sampling and analysis), including as appropriate the sup-
ply of necessary equipment and facilities, with a view to strengthening
national capabilities;

d) exchange of information and technical co-operation relating to
minimization of risks to the environment and human health from trans-
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notant qu’en vertu des articles 13.1 et 13.2 de la Convention, les Par-
ties sont tenues notamment de fournir un appui aux Parties qui deman-
dent une assistance technique pour le contrôle et la gestion des eaux de
ballast et sédiments des navires,

reconnaissant la valeur des activités de coopération technique menées
dans le cadre d’un partenariat avec les pays en développement sur les
questions relatives à la gestion des eaux de ballast en vertu du Pro-
gramme mondial FEM/PNUD/OMI sur la gestion des eaux de ballast
(Programme GloBallast) depuis 2000,

convaincue que la promotion de la coopération technique permettra
d’accélérer l’acceptation, l’interprétation uniforme et l’application de la
Convention par les États,

notant avec satisfaction que, par l’adoption de la résolution A.901(21),
l’Assemblée de l’Organisation maritime internationale (OMI):

a) a affirmé que les travaux de l’OMI visant à élaborer des normes
maritimes mondiales et à fournir une coopération technique en vue de
garantir leur mise en oeuvre et leur application efficaces peuvent contri-
buer et contribuent véritablement au développement durable; et

b) a décidé que la mission de l’OMI, en ce qui concerne la coopéra-
tion technique dans les années 2000, doit être d’aider les pays en déve-
loppement à renforcer leur capacité à satisfaire aux règles et normes
internationales relatives à la sécurité maritime ainsi qu’à la prévention
de la pollution des mers et à la lutte contre celle-ci, en donnant la prio-
rité aux programmes d’assistance technique axés sur la mise en valeur
des ressources humaines, en particulier par le biais de la formation, et le
renforcement des capacités institutionnelles,

1. Prie les États Membres, en coopération avec l’OMI, d’autres États
et organismes internationaux intéressés, les organisations internationales
ou régionales compétentes et les programmes de l’industrie, d’encourager
et de fournir directement, ou par l’intermédiaire de l’OMI, un appui aux
États qui sollicitent une assistance technique pour:

a) évaluer les incidences de la ratification, l’acceptation, l’approbation
de la Convention ou de l’adhésion à celle-ci, ainsi que de sa mise en
oeuvre et de son application;

b) mettre au point la législation nationale et les modalités institution-
nelles pour donner effet à la Convention;

c) former le personnel scientifique et technique à la recherche, la sur-
veillance et la mise en application (par exemple, évaluation des risques
liés aux eaux de ballast, études sur les espèces marines envahissantes,
surveillance et systèmes d’alerte rapide, échantillonnage et analyse des
eaux de ballast), y compris, le cas échéant, fournir le matériel et les
installations nécessaires en vue de renforcer les capacités nationales;

d) échanger des renseignements et des services de coopération tech-
nique en vue de réduire au minimum les risques pour l’environnement
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fer of handful aquatic organisms and pathogens through the control and
management of ships’ ballast water and sediments;

e) research and development of improved ballast water management
and treatment methods; and

f) establishment of special requirements in certain areas in accor-
dance with Section C of the regulations of the Convention;

2. Requests further international development agencies and organiza-
tions to support, including through the provision of necessary resources,
technical co-operation programmes in the field of ballast water control
and management, consistent with the Convention;

3. Invites the Technical Co-operation Committee of IMO to continue
providing for capacity-building activities on the control and manage-
ment of ships’ ballast water and sediments, within the Organization’s
Integrated Technical Co-operation Programme, in order to support the
effective implementation and enforcement of the Convention by develop-
ing countries; and

4. Urges all States to initiate action in connection with the abovemen-
tioned technical co-operation measures without awaiting the entry into
force of the Convention.

Resolution 4

Review of the annex to the international convention for the control
and management of ships’ ballast water and sediments

The conference,

having adopted the International Convention for the Control and
Management of Ships’ Ballast Water and Sediments (Convention),

recognizing that review of the Annex to the Convention, and in par-
ticular hut not restricted to regulations A-4, A-5, B-I, B-3, B-4, C-l, D-l.
D-2, D-3 and D-5, may have to be considered prior to entry into force
of the Convention, for instance, because of perceived impediments to
entry into force or to address the standards set forth in regulation D-2 of
the Annex to the Convention,

recommends that the Marine Environment Protection Committee re-
view the regulations of the Annex to the Convention as it considers
appropriate, but not later than three years before the earliest effective
date of the standards set forth in regulation D-2 of the Annex to the Con-
vention, i.e., 2006.
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et la santé humaine dus au transfert d’organismes aquatiques nuisibles et
d’agents pathogènes, au moyen du contrôle et de la gestion des eaux de
ballast et sédiments des navires;

e) encourager la recherche-développement sur les méthodes amé-
liorées de gestion et de traitement des eaux de ballast; et

f) établir des prescriptions spéciales dans certaines zones conformé-
ment à la section C des règles de la Convention;

2. Prie en outre les agences et organismes internationaux d’aide au
développement d’apporter leur appui, notamment en fournissant les res-
sources nécessaires, aux programmes de coopération technique dans le
domaine du contrôle et de la gestion des eaux de ballast d’une manière
qui soit compatible avec les dispositions de la Convention;

3. Invite le Comité de la coopération technique de l’OMI à continuer
à prévoir des activités pour le renforcement des capacités en matière de
contrôle et de gestion des eaux de ballast et sédiments des navires, dans
le cadre du Programme intégré de coopération technique de
l’Organisation, afin d’appuyer la mise en oeuvre et l’application effecti-
ves de la Convention par les pays en développement; et

4. Prie instamment tous les États d’entreprendre une action répondant
aux mesures de coopération technique susmentionnées sans attendre
l’entrée en vigueur de la Convention.

Résolution 4

Examen de l’annexe de la convention internationale pour le
contrôle et la gestion des eaux de ballast et sédiments des navires

La Conférence,

ayant adopté la Convention internationale pour le contrôle et la ge-
stion des eaux de ballast et sédiments des navires (la Convention),

reconnaissant qu’il faudra peut-être envisager de revoir l’Annexe de
la Convention et en particulier, sans toutefois s’y limiter, les règles A-4,
A-5, B-1, B-3, B-4, C-l, D-1, D-2, D-3 et D-5, avant l’entrée en vigueur
de la Convention, par exemple si des obstacles semblent entraver cette
entrée en vigueur ou afin de passer en revue les normes décrites dans la
règle D-2 de l’Annexe de la Convention,

recommande que le Comité de la protection du milieu marin examine
les règles de l’Annexe de la Convention lorsqu’il le jugera nécessaire,
mais au plus tard trois ans avant la date la plus proche à laquelle les
normes décrites dans la règle D-2 de l’Annexe de la Convention pren-
dront effet, à savoir 2006.
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D. PARLEMENT

Het Verdrag behoeft ingevolge artikel 91 van de Grondwet de goed-
keuring van de Staten-Generaal, alvorens het Koninkrijk aan het Verdrag
kan worden gebonden.

E. PARTIJGEGEVENS

Ondertekening zonder voorbehoud van bekrachtiging, aanvaarding,
goedkeuring of toetreding is voorzien in artikel 17, tweede lid.

G. INWERKINGTREDING

De bepalingen van het Verdrag zullen ingevolge artikel 18, eerste lid,
van het Verdrag in werking treden twaalf maanden na de datum waarop
niet minder dan dertig staten, waarvan de koopvaardijvloten tezamen
tenminste vijfendertig procent vormen van de brutotonnage van de
wereldkoopvaardijvloot, ofwel het Verdrag zonder voorbehoud van be-
krachtiging hebben ondertekend, dan wel een akte van bekrachtiging,
aanvaarding of goedkeuring hebben nedergelegd.

J. VERWIJZINGEN

Titel : Verdrag nopens de Internationale Maritieme
Organisatie;
Genève, 6 maart 1948

Tekst : Stb. 1949, 93 (Engels en Frans)
Trb. 1953, 104 (vertaling)

Laatste Trb. : Trb. 2002, 76

Titel : Verdrag van de Verenigde Naties inzake het recht
van de zee;
Montego-Bay, 10 december 1982

Tekst : Trb. 1983, 83 (Engels en Frans)
Trb. 1984, 55 (Vertaling)

Laatste Trb. : Trb. 1996, 272

Titel : Verdrag inzake biologische diversiteit;
Rio de Janeiro, 5 juni 1992

Tekst : Trb. 1992, 164 (Engels en Frans)
Trb. 1993, 54 (Vertaling)

Laatste Trb. : Trb. 2000, 54
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Titel : Internationaal Verdrag betreffende de meting van
schepen, 1969;
Londen, 23 juni 1969

Tekst : Trb. 1970, 122 (Engels en Frans)
Trb. 1970, 194 (Vertaling)

Laatste Trb. : Trb. 1996, 222

Titel : Handvest van de Verenigde Naties;
San Francisco, 26 juni 1945

Tekst : Trb. 1979, 37 (gewijzigde Engelse en Franse tekst)
Trb. 1987, 113 (herziene vertaling)

Laatste Trb. : Trb. 2004, 240

Uitgegeven de veertiende oktober 2004.

De Minister van Buitenlandse Zaken,

B. R. BOT
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